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PHILAPOSTEL, association des philatél istes et col lectionneurs du
personnel des Groupes La Poste et France Telecom Orange

8 RUE BRILLAT SAVARIN .75013 PARIS - A 01 49 70 09 36
Courriel : philapostel.secnat@orange.fr

www.phi lapostel .net
Les associataons de PHILAPOSTEL sont  af f i l iées

à la Fédérat ion f rançaise des associat ions phi laté l iques
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LES ASSOCIATIONS PHILAPOSTEL
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Echanges TP. et mancoliste
Michel  CARRIERE
11  AVENUE DE  FUMEL
34700 LODEVE

Marcophi l ie
Anne-Marie LEBRET
RUE DE LA FORGE
76280 TURRETOT

Nouveautés TP étrangers
Jean-Michel  TURQUAIS
126 BD DE CHARONNE
75020 PARIS

Cartophi l ie
Michel  BABLOT
142 AV CHARLES DE GAULLE
33520  BRUGES

Échanges cartes
téléphoniques sur catalogue
Alain FAUCHE
ROUTE DE BANCA
64430 ST ETIENNE DE BAIGORRY

Matériel pour collections
Jean-René PY
89 RUE DAMREMONT
75018  PARIS

Échanges cartes
téléphoniques
Alain PICARD DESTELAN
LA CERISERAIE
44850 ST MARS DU DESERT

Formation
lean-Claude LABBÉ
9  RUE DE  RENNES
50240 MONTANEL

PAP Infos
François MENNESSIEZ
3 ALLEE MARCEL BOCQUIER
85430 AUBIGNY

Bibl iothèque/ médiathèque
JoëI MOISY
38  RUE ORDENER
75018 PARIS

Échanges des pl is
marcophi les et  maximaphi les
Chr ist ine DARLET
3 HAMEAU DES PINSONS
44780 MISSILLAC

Échanges phi laté l iques
sur catalogue
Claude LHOTE
50 RUE DU PETIT PARC
33200 BORDEAUX

Juvatélie
Daniel  BASCOU
49 RUE D ALSACE
67380 LINGOLSHEIM

Site internet
Chr ist ian LIBEAU
275 RUE ARMENAULT
45570 OUZOUER SUR LOIRE

Nouveautés PAP
François BEAUMONT
1 BIS RUE FONT FROIDE
23300 LA SOUTERMINE

Fabrication TP personnalisés
Phi l ippe BOUILLON
APPARTEMENT 18
111  RUE DE  LESSARD
76100  ROUEN

PHILAPOSTEL Assistânce
Bernard LHERBIER
8 ALLEE DOMREMY
45560 ST DENIS EN VAL

Assurances
Marc BISSARDON
26 RUE ETIENNE LHOSTE
33200 BORDEAUX

Archives
Jean-Pierre DESPIN
51 RUE CHARLES GOUNOD
54500 VANDOEUVRE LES NANCY

Souscriptions
Jean-Claude BOURRET
28 RUE BARMULT
75013  PARIS

AQUITAINE
Gpr 2a-33-a0-a7-6a)
Michel BABLOT
142 AVENUE CHARLES DE GAULLE
33520 BRUGES

AUVERGNE
(dpt  03-1s-43-63)
Miche l  DUTHEIL
109 BOULEVARD GAMBETTA
63400 CHAMALIERES

BAS-RHIN
(dpt  67)
Dan ie l  BASCOU
49 RUE D ALSACE
67380 L INGOLSHEIN4

BASSE-NORMANDIE
(dpt  14-s0-61 )
Guy HERVIEU
4 RUE DE L  UNITE
14610 EPRON

BOURGOGNE
(dpt  21-s8-71-89)
Bertrand GUILLAUME
1 RUE COURTEPEE
21000 DI IoN

BRETAGNE
(dpt  22-29-3s-s6)
Ol iv ie r  FAUTIER
10 RUE BERTRAND D 'ARGENTRE
3s740 PACE

CENTRE-VAL DE LOIRE
(dpt  18-28-36-37-41-45)
Dan ie l  V INCENT
8 RUE CLAUDE MONET
45100 ORLEANS

CHAM PAGN E-ARDENNE
( d p t  0 8 - 1 0 - s 1 - 5 2 )
Denis COLLAS
41 RUE ]ACQUES PREVERT
5 1 1 0 0  R E I M S

CORSE
(dpt  2A-28)
René FRAPPA
BP 90972
20700 AJACCiO CEDEX 9

rnn1{cne-col.lrÉ
(dp t  2s-39-70-90)
Laurent FAIVRE
19 AVENUE EDOUARD DROZ
25OOO BESANCON

HAUTE-NORMANDIE
(dpt 27-76)
Ph i l ippe  BOUTLLON
APPARTEMENT 18
111 RUE DE LESSARD
76100 ROUEN

HAUT-RHIN
(dpt  68)
Geneviève HAAS
25 GRAND RUE
68100 MULHOUSE

î le-oe-rnetce
(dpt 7 5-7 7 -7 A-97 -92-93 -94-95)

Joèl I4OISY
38 RUE ORDENER
75018 PARIS

Présidente d'honneur :
Françoise ESLINGER, Directrice de Phil@poste

Présidents généraux honoraires :
Gérard CHAUVEAU et Jean-François LOGETTE

LE CONSEIL D'ADMINISTRATION

Président  général  :  François MENNESSIEZ
Premier vice-président : Laurent FAIVRE
Vice-présidents : Pascal BLADINIERES,

Jean-Claude BOURRET et  Jean-Claude LABBE
Secrétaire général : Daniel BASCOU

Secrétaire général adjt. : Francis LOPEZ
Trésorier général : Michel TOMMASONE

Trésorier général adjt : Gil les CRESSENT
Administ rateurs :  André BORNIER, Phi l ippe BOUILLON,

Christian CRÉTEUR, Jean-Guy DALLO,
Bernard LHERBIER, Joël  MOISY

LES SERVICES

LANGU EDOC-ROUSSILLON
(dpt  11-30-34-a8-66)
Miche l  CARRIERE
11 AVENUE DE FUMEL
34700 LODEVE

LIMOUSIN
(dpt  19-23-87)
14 iche l  CIOLINA
CHAMPEYMONT
23400 AURIAT

LOIRE
(dpt  42)
Bernard  KIZ IRIAN
BP 50
42002 ST ETIENNE CEDEX 1

LORRAINE
(dpt  s4-ss-s7-88)
Raymond NICOLODI
B P  8 3 1 8 1
54013 NANCY CEDEX

mror-pYnÉnÉes
(dp t  09-12-31-32-46-65-81-82)
DanieI CALMETTES
510 ROUTE DE GILLIS
31550 CINTEGABELLE

NORD-PAS-DE-CALAIS
(dpt  s9-62)
Jean-Guy DALLO
23 A ANCIENNE RTE D ARIVIENTIERES
62400 ESSARS

PAYS-DE-LA-LOIRE
(dpt  44-49-s3-72-8s)
Christine DARLET
3 HAMEAU DES PINSONS
44780 MISSILLAC

PICARDIE
(dpt  02-60-80)
Jacky DELAFOSSE
5 RESIDENCE BALEARES
80240 ROISEL

POITOU-CHARENTES
(dpt  16-17-79-86)
P ier re  COMPAIN
B P  1 0
86390 LATHUS ST REMY

PROVENCE-ALPES-
côre o'azun
(dpt 04-0s-06-13-83-84)
Andre LAURENT
BATIMENT M
152 AVENUE DE TOULON
13010 MARSEILLE

nxôre-alpes
(dp t  01-07-26-38-69-73-7  4)
A la in  DAILLET
BP 18207
69355 LYON CEDEX 08

(DoM)  MARTINIQUE (dp t  972)
Chr is t ian  PUIBOUBE
LES HAUTS DE TERREVILLE
77 B RUE DE BELVEDERE
97233 SCHOELCHER

2
^

La (r;azcttc PHILAPOSTEL N'150 - )anvier2012



60 ANs, 150 NuruÉnos !
e 1" '  janvier 20L2, nous entrons dans l 'année du 60è'"
anniversaire de PHILAPOSTEL et nous fêtons le 150è'"
numéro de La Gazette, notre Gazette,

=. 60 ans déjà !  En 1952, une dizaine d'audacieux post iers,  réunis
dans un café, ont voulu s 'adonner à leur passion en bravant les
interdi ts moraux de l 'Administrat ion des PTT, En 15 ans,

l 'associat ion rassemble plus de 2 000 adhérents, et  at teint  son apogée vers 1992,
où près de 4 000 personnes en font partie. Aujourd'hui rebaptisée PHILAPOSTEL,
el le reste la première composante du mouvement associat i f  phi latél ique en France,
alors que la phi latél ie est un lois ir  fortement concurrencé par de nouvel les formes
de lois ir ,  en part icul ier sur Internet.  Les valeurs de sol idar i té des fondateurs sont
demeurées vivaces, mais el les se heurtent à un développement déstabi l isant de
l ' individual isme et à une soif  d ' immédiateté préjudiciable à la cont inui té
associat ive.

Chaque jour, nous nous efforçons de faire vivre les valeurs de nos prédécesseurs :
passion, bénévolat,  amit ié,  mais aussi  regard sur l 'avenir ,  t ransmission de notre
savoir  et  foi  dans I 'humain. Grâce en soit  rendue à tous ceux qui,  depuis 60 ans,
ont maintenu cet espri t  et  ces valeurs, qui  font aussi  notre f ierté.

Le 1"' janvier t974, sous la présidence de René Gayoux, La Gazette est née, grâce
à l 'espri t  d ' in i t iat ive et au travai l  de Jean-François Gleizes. I l  faut rendre hommage
à tous ceux qui,  à sa sui te,  ont été des aft isans de sa pérennité :  Phi l ippe Bauban,
Christ ian Bordet,  Raymond Geffroy, Gaston Sagot,  Gérard Miguel,  Denis Drouin,
Eric Jar iod, Phi l ippe Mal ige, Robert  Deroy et tous les autres. Tous ont apporté leur
savoir ,  leurs compétences, leur enthousiasme, Pour l 'avoir  dir igée pendant plus de
vingt ans, j 'en connais l 'évolut ion et je peux cert i f ier qu'el le n'a cessé de
s'amél iorer pour être un atout majeur dans la communicat ion et le prest ige de
PHILAPOSTEL. chaque numéro est,  pour moi,  l 'occasion d'une émotion renouvelée,
C'est l 'âme de notre associat ion, le l ien entre nos 2 500 adhérents.

Soyez assurés qu'au bout de ces soixante ans, la même passion anime l 'équipe qui
dir ige PHILAPOSTEL. El le est toute ent ière dévouée aux adhérents qui tous unis
font la force de notre association.

A tous, au nom du Consei l  d 'administrat ion et de tous les responsables de services
de PHILAPOSTEL, je souhaite une bonne et heureuse année 2OL2.a

François MENNESSIEZ
Président général
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C'est l.n rÊre !
<< 6O ans, le temps de la maturité >>

7952-2072: soixante ans d'existence, le bel âge et le temps de la maturité pour une

associat ion. Six décennies qui ont fai t  de PHII-APOSTEL une associat ion qui compte dans

le paysage du t imbre-poste français.  Une associat ion de post iers phi latél istes qui a su

exploiter avec intelligence toutes les ressources de la philatélie en créant des services
pour ses adhérents, en instaurant une vie associative forte et une présence sur le

territoire incontournable,

En 2003, lorsque j 'a i  succédé à Antoine Di Maggio à la direct ion du Service Nat ional des

Timbres-Poste et de la phi latél ie (SNTP), ent i té devenue aujourd'hui  Phi l@poste, j 'a i

pleinement découvert  le beau t imbre français,  la phi latél ie et son monde associat i f .  En

2003, sollicitée pour devenir la présidente d'honneur de votre association, ce fut à la fois
pour moi non seulement un honneur,  mais également un bonheur.  J 'ai  rencontré des col lègues et des amis. Le

cercle se refermait : création, util isation et passion de l'objet qu'est le timbre-poste se trouvaient rassemblés

entre le professionnel et l 'associatif.

Aujourd'hui ,  le t imbre-poste garde son ut i l i té et c 'est un puissant vecteur d' information, d 'histoire et de cul ture.

C'est un patr imoine qui m'est cher et que je défends, ne serai t-ce que par la volonté de Phi l@poste à encourager

le beau t imbre et à développer la tai l le-douce. Le col lect ionneur est le gardien de ce patr imoine, le conservateur

et son meilleur représentant.

Tout comme les Postiers Philatélistes (premier nom de votre association en 1952), les adhérents de PHILAPOSTEL

de 2O72 aiment toujours le t imbre. Une att i tude qui ne peut que me réjouir ,  qui  me touche et sur laquel le je sais
pouvoir compter.

Françoise ESLINGER
Directrice de Phil@poste

Lettre de la Fédération française des associations philatéliques

Parmi les associat ions fédérées les plus dynamiques, i l  en est une qui se doit  de l 'être

tout naturel lement :  c 'est PHILAPOSTEL avec ses sect ions dans toutes les régions. El le

doit l 'être tout d'abord parce que les PTT, comme c'était la dénomination à l'époque, ont

toujours favorisé la vie associat ive, tant sport ive que culturel le.  El le doit  l 'être aussi
parce que la lettre et donc le timbre-poste ont longtemps été des symboles forts de La
Poste et des postiers. Un bureau temporaire était l 'occasion de passer deux jours avec
deux post iers souvent f idèles et s i  soucieux de la qual i té de lbbl i térat ion !

Ce temps-là serait-il passé ? Ou peut-on espérer, tout comme on redécouvre qu'il faut

sauver le patr imoine histor ique dans nos vi l les, que la phi latél ie reste non seulement

une passion individuel le,  mais aussi  un l ien entre les amoureux des mêmes distract ions.
PHILAPOSTEL, avec son ouverture aux non-post iers,  me semble le plus souvent bien jouer ce rôle au sein de la
FFAP. Plutôt que d'entendre ou de l i re des cr i t iques négat ives sans apporter de solut ions réal istes, combien je

préfère les postiers philatélistes qui se sentent bien dans nos régions, qui sont prêts à se mobiliser pour aider à

organiser une manifestat ion.

D'une manière générale, nous vivons de profondes mutat ions extrêmement rapides et extraordinaires dans nos
moyens de communicat ion. Je sais pouvoir  compter sur les adhérents de PHILAPOSTEL pour qu' i ls soient v igi lants
af in de voir  revenir  le t imbre dans les bureaux de poste et surtout qu' i ls t ravai l lent en étroi te col laborat ion avec
les autres associations fédérées pour renforcer notre action et garder I'amitié entre tous les philatélistes au sein
de notre Fédération.

Robert CLOIX
Président de la FFAP

Robert CLOIX est membre de PHILAPOSTEL Bourgogne.

^
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DTS POSTIERS PHILATÉLISTES À PHILAPOSTEL

our raconter le début de l'histoire, on peut se
référer à un article dîdalbert Vitalyos dans Le
Monde des Philatélistes de juillet 7952 : << C'est

le dimanche 27 avr i l  que le comité provisoire des
POSTIERS PHILATÉLISTES s'est réuni. Le projet de
statuts élaboré a été ratifié par l 'assemblée générale
const i tut ive du 18 mai où fut  élu le comité directeur. . .
Le comité a prévu la création et le fonctionnement
immédiat de quatre services.. .  :  une sect ion pour la
fourniture des nouveautés timbres-poste..., une section
de nouveautés marcophi les :  obl i térat ions, pl is premier

Jour. . . ,  un service de circulat ions de carnets de t imbres,
cachets, pièces marcophi les.. . ,  un service de
bibliothèque et de ventes à prix réduits de toutes
fourni tures phi latél iques.. .  Le Consei l  d 'administrat ion
est constitué comme suit : Xavier Moreschi, président,
Jean Gui l lemant et Francis Geneste, v ice-présidents,
Charles Clautrier, secrétaire général et René Gayoux,
trésorier général >>.

Ecoutons René Gayoux
discours à l lssemblée

raconter ces débuts (son
Générale de 1999) :

< Le 18 mai 1952, une pet i te équipe d'agents des
Postes, Télégraphes et Téléphones se trouve réunie
sal le des Sociétés savantes à Paris,  répondant ainsi  à
l 'appel de Maurice Roussot,  directeur du personnel à
Paris extra-muros. I l  s 'agi t  de mettre au monde une
association philatélique réservée au personnel des pTT,

car une très importante décision a été prise en 1945 :
abrogat ion de la note interdisant au personnel de
l'administration des PTT de faire partie de groupements
de philatélistes. Maurice Roussot, président de séance,
indique les grandes l ignes de ce que doit  être cette
association. Il trace la route à suivre : toujours et
uniquement au service de la phi latél ie,  Après avoir  pr is
connaissance des statuts et du règlement intér ieur
préparés par MM. Roussot et Clautrier, l 'assistance
adopte le nom de la première associat ion phi latél ique
du personnel des PTT, soit Postiers philatélistes. À
l 'époque, tout le personnel se disai t  post ier. . .  Sans
aucun moyen, sans aucune aide de l 'administrat ion
(bien au contraire !) ,  les débuts sont très di f f ic i les, car
si  l 'abrogat ion du BO de 1945 est bien off ic iel le,  les
cerveaux ne sont pas encore à jour ! >

Sous l ' impulsion des présidents successifs de
I'association, les effectifs se développent rapidement :
en novembre 1963, les Postiers philatélistes comptent
déjà 800 adhérents. Paral lèlement,  des sect ions en
régions voient le jour :  le groupe Rhône en févr ier
1962 sous l ' impulsion de Pierre Souchon et celui  du
Calvados, en janvier 1968, ini t ié par Claude Leborgne,

Rendons la parole à René Gayoux :  << I l  a fal lu
cependant attendre le 31 mars 1968, date de notre
première exposit ion phi latél ique, pour que nous soyons
enf in reconnus.. .  Et de bel le manière :  notre exposit ion
fut présentée dans une sal le du Ministère !  Encouragés
par ces succès, nous envisageons aussitôt la
préparat ion de la deuxième exposit ion. El le voi t  le jour
les 6 et 7 décembre 1969.. .  C'est bien part i  I  Enf in,  en
7972, à l'occasion du 20è anniversaire de postiers
Phi latél istes, nous atteignons un premier sommet.
Notre exposition sera présentée salle des Congrès du
Ministère :  180 panneaux occupent toute la sal le.
Monsieur le Ministre en personne inaugure cette
grande fête >.

L'ascension de l'association est accompagnée et
faci l i tée par la réal isat ion d'un bul let in au départ
polycopié. I l  est remplacé par un vér i table organe
trimestriel qui prend le nom de La Gazette. Son
numéro 1 paraît  le ler janvier 1974.

tA CIRCULATR,E...

Texte intégral de la note Pe.IA
du ll août 1945

pârue au Bulletin Officiel des PTT :

"Une note Pl. du 5 janvier 1942 a interdit aux agents des pTT d,ad-
héren à quelque titrc que ce soit, aux sociétés qui s,occupent de phi-
latélie. Cette interdiction était motivée par le souci de placer les
agents de l'administration des PTT au-dessus de toute critique, ces
derniers pouvant en effet étre accusés de favoriser les membres de
certains groupemen$ de /'espèce au détriment d'autres collection-
neurs.

ll est apparu cependant que ladite mesure constituait une restrrc-
tion peu justifiée aux droits des agents de I'administration de farre
partie de sociétés artistiques et notamment de sociétés philate-
liques et il a été décidé, en conséquence, d'abroger les dispositions
de Ia note P.l. précitée.

En informant les agents placés sous leurs ordres qu'il est désormais
possible d'adhérer aux groupements considérés, messieurs les direc-
teurs et ingénieurs en chef régionaux, directeurs départementaux
et chefs de service voudront bien toutefois leur rappeler qu,it leur
reste interdit, sous peine de sanctions les plus sévères, d'acquérir
dans des conditions irrégulières des timbres nouvellements émis ou
d'avantager d'une manière quelconque, même bénévolement, cer-
taines catégories d'usagers. "

(Texte fourni par C. Leborgne)

^
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1ffJf*"u:.t-"n't 
compte de l'évolution

uc tu re l l e  des  PTT ,u L L U l E l l E  U g )  r  |  |  |
'associat ion 

devient le 18
mars  7979 l 'Un ion  des
phi latél istes des PTT. À
l 'assemblée  généra le  du  20
mars  1983,  Jean-Franço is
.ogette, jeune post ier de 33

ffiPME ANNIYERSA'RE

protocole d'accord scel lant la

dans La Gazet te suivante,  i l  a f f iche

t r o i s  a m b i t i o n s  f o r t e s  :  l a

r é g i o n a l i s a t i o n  d e  I ' U n i o n ,  s o n

i n t e r n a t i o n a l i s a t i o n  e t  i e

rapprochement avec la  Fédérat ion

d e s  s o c i é t é s  p h i l a t é l i q u e s

f rançaises.

PARIS

feu tout f lamme, a di t  dès son arr ivée :  al lons-y !  >>.

Les AG de I 'UPPTT se déroulent avec faste, dorénavant
sur 3 jours, dans un centre régional de lois irs.  << Et

l 'escalade cont inue, L 'UPPTT organise la signature d'un

o"#t'" ^  c r é a t i o n  d ' u n e  U n i o n
,-o^' o  I n t e r n a t i o n a l e  d e s

-s
s.'

35*
ArVt\,tYEPSA'Rl

1 / F r 1 9

1 ' t ; rc  i Î7

!  eni tatét istes des Postes et
{  té lécommunica t ions  >>.
t

$ cette époque marque
\- I 'apogée de l 'associat ion :

un secrétar iat  permanent
À l'.\ 

' i ' 
,i-!,.i"-.r - avec deux postiers mis à

- - 
en-eo 

"r+ 
iô pieïa-"nt;...- 

-

18 mai 1952 ;  Xavier MORESCHI
15 février 1954 : Jean GUILLEMANT
9 février 1958 : Frédéric ALTMEYER
11 mars 1963 : Maurice ROUSSOT

19 mars 1967 = René GAYOUX

AG où le déroulement'. , ,"f , '18 NOV

j eune prés ident  généra l ,  tou t

fr
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d ispos i t ion ,  s tand à  Ph i lex f rance 89  avec  organ isa t ion

de v is i tes  gu idées  de  l 'expos i t ion  mond ia le ,  nombre

d'adhérents qui f rôle les 4 000 en 1992, créat ion de

services innovants comme Juvatél ie et les stages de

format ion ,  jeu-concours  pour  les  jeunes  qu i  vo i t  p lus

de 3 500 part ic ipants, organisat ion de voyages à

l 'é t ranger  à  l ' occas ion  d 'expos i t ions  mond ia les ,

réa l i sa t ion  d 'un  ouvrage sur  les  << couronnes de  Par is  >

e t  les  << Jeux  o lympiques  d 'h iver  > ,  cachets  du  1er
janvier,  etc.  .

1952-1992
Une évolut ion très importante

de  l ' assoc ia t i on  a  l i eu  l e  17
L'UNION DES

PHILATELISTES
DES PTT

A 40 ANS!

20 NOV.92
PARIS

En 2000, Gérard Chauveau, secrétaire général  depuis

12 ans, succède à Jean-François Logette. Dans un

contexte désormais beaucoup plus di f f ic i le,  avec des

évo lu t ions  techn iques  qu i  impacten t  fo r tement  le

comportement des Français,  l 'Union poursuit  son

chemin .  Pour  fa i re  face  à  ces  évo lu t ions ,  l ' assoc ia t ion

est rebapt isée PHILAPOSTEL à l 'assemblée générale de
2004.  La  pér iode es t  auss i  marquée par  le  passage du
f ranc  à  I 'euro .  L 'usage d 'une nouve l le  monna ie  aura

d' importantes conséquences pour la prat ique de la

oh i la té l ie .

- 
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18 mai 1952 : Postiers Philatélistes

18 mars L979 t Union des Philatélistes des PTT
3 avril 1998 :

Union des philatélistes et des télécaftistes
dç ta PS et France Téilrécom

6

novembre 1990 à Paris.  Les
d i f f é r e n t s  g r o u p e s

r é g i o n a u x  d e  l ' U P T T
d e v i e n n e n t  t o u s  d e s

associat ions à pa rt  ent ière
-'-- ' '--_'-:.
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En 2007,  Jean-Mar ie
Valdenaire succède à
Gérard Chauveau à laGérard Chauveau à la
p r é s i d e n c e  d e ræ

:I::i',o'"T;", il Êt
2 250. De nouveaux 

1Ë

l'association une réelle \ 
-wl*e^a1\rÈi-:;{

fédération et conduisant à \ 
18'19 sFP?Et{BRs199Z

la réduct ion du nombre d"r \pARtS
ad ministrateurs nat ionaux.

A l'AG d'Hendaye, en 2070, les représentants des
associat ions PHILAPOSTEL décident d 'él i re une équipe
nat ionale totalement refondue, avec 8 administrateurs
nouveaux sur les 15 postes à pourvoir .  François
Mennessiez est élu président et or iente l 'associat ion sur
3 axes :  maîtr ise des dépenses, lancement d'act ions de
recrutement et créat ion de nouveaux services l iés à la
dématér ial isat ion du courr ier.  Avec l 'agrégat ion à
PHILAPOSTEL de Visual ia et des Numismates, début

2072, une nouvelle ère s'ouvre,
prélude à l 'évolut ion de

l 'associat ion vers la mult i -
col lect ion.

L e  p a n o r a m a  d e
l 'associat ion ne serai t  pas
complet s i  la régional isat ion
de PHILAPOSTEL n'était pas
évoquée. Dix ans après la créat ion
des Post iers Phi latél istes, des sect ions locales se
mettent en place. La sect ion Rhône voit  le jour en
févr ier 1962 sous l ' impulsion de Pierre Souchon qui y
restera pendant 40 ans, secrétaire puis président.  Ce
furent ensuite cel les de Marsei l le,  de Boulogne, des
Ardennes e t  de  la  G i ronde,  Sous  l ' imDuls ion  de  C laude
Leborgne, le groupe Calvados prend son envol le 1er
janvier 1968. Suivent le Loiret,  le groupe Meurthe-et-
Mosel le créé par Pierre Horny le 27 novembre 1971 et
celui  de Seine-St-Denis.  Le 30 novembre, le groupe
St Lys Radio se transforme en groupe Haute-Garonne.
Le dynamisme est au rendez-vous et les exposit ions
loca les  se  mul t ip l ien t ,  Sous  l ' impu ls ion  du  prés ident

Jean-François Logette, ces sect ions locales évoluent en
groupes régionaux et avec la créat ion le 3 jui l let  1986
du groupe Nord-Pas-de-Calais,  toutes les régions de
France comptent alors une associat ion UPPTT. Un
groupe Loire indépendant du groupe Rhône-Alpes voi t
le jour.  L ' Î le-de-France regroupe les six sect ions
paris iennes (Paris Télécom, Paris Services Financiers,
Paris Ministère, Paris Poste, DPIF Est et DPIF Ouest) et
devient UPPTT Î le de France à la f in des années 80.
Avec 4 000 adhérents et 23 groupes, I 'associat ion doit
modif ier son organisat ion et devient une fédérat ion de
23 associat ions indépendantes lors de l 'Assemblée
générale extraordinaire du 17 novembre 1990. Deux
autres associat ions rejoindront ul tér ieurement la
fédérat ion :  la Corse et la Mart inique. En 2O72, à la
demande de la DNAS (La Poste),  PHILAPOSTEL devrai t
intégrer Visual ia et les Numismates, deux associat ions
spécial isées à portée géographique nat ionale. I l  reste à
f inal iser la régional isat ion dans les dépaftements et
terr i toires d'Outre-mer, Par ses modif icat ions
structurel les, PHILAPOSTEL a montré son dynamisme
et sa capacité d'adaptat ion.

Au cours des 60 ans d'existence, tous les présidents de
l 'associat ion ont toujours respecté et communiqué un
ensemble de pr incipes :  audace, innovat ion, moderni té,
sol idar i té,  amit ié,  convivial i té.  L 'espri t  des pionniers est
toujours vivace ! I

NB.: Au cours de son existence, le siège administratif
de I'association a changé. En juin 1983, I'association
ouvre un siège permanent 49 rue Sainte-Anne Paris 2è.
Ce sera ensuite le 38 rue Vignon Paris 8è (5 octobre
1990) et le 78 rue Taitbout Paris 9è (août 1998).
Actuellement, le siège est situé I rue Brillat-Savarin
Paris 13è.

Les présidents d'honneur
de l'association

L967 - Henri AUDEBERT, chef du bureau
du Cabinet du Ministre des PTT

chute des effectifs qui .f-EJ POSTE
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fdpme ANNTyFRSATRE

Fondée par  Jean-Franço is  G le izes ,  La  i

Gazette des Postiers Philatélistes est i

née  le  1er  janv ie r  1974.  C 'es t  un  j

t r imestr iel  QUi,  à ses débuts, ne :
comporte aucune i l lustrat ion et est i

d 'un  fo rmat  rédu i t  (74  x  2O cm) .  À  i
par t i r  de  ju i l le t  1978,  avec  Chr is t ian  I
Bordet aux commandes, La Gazette i

change de couverture à chaque j

numéro. Le 1er janvier 1980, La Gazette devient le I
journa l  commun à  I 'UPPTT e t  aux  Cheminots  i
Phi latél istes, avec des pages consacrées aux deux i
assoc ia t ions  a ins i  un ies .  Format  e t  nombre  de  pages :
augmentent .  Au  premier  semest re  1983,  sous  ;
I ' impulsion de Jean-François Logette et du regretté i
Gaston Sagot,  La Gazette adopte le format (2I x 29,7 1
cm) et se rapproche ainsi  des magazines de la presse i
ph i la té l ique  de  l 'époque.  En 1988,  la  co l labora t ion  avec  I
les  Cheminots  Ph i la té l i s tes  s 'achève.  Ce la  n 'empêche i
pas La Gazette de poursuivre son chemin, avec plus ou ;
mo ins  d 'a léas  dans  la  pag ina t ion  e t  la  paru t ion .  F in  i
1990,  le  tandem Franço is  Menness iez  -  Gérard  Migue l  :
reprend la revue. La parut ion dans la première semaine ;
de chaque tr imestre est rétabl ie.  Des réduct ions I

budgétaires drast iques sont décidées, la revue ne

recevant plus aucune aide des exploi tants << poste et
télécom >>. La numérotat ion or iginale est rétabl ie avec
le no99 qui marque son époque :  i l  of fre gratui tement à
tout adhérent de l 'UPT, le CD-Rom de Phi lexfrance 99.
C 'es t  ensu i te  en  2000 au  tour  de  Den is  Drou in  de
reprendre  la  réa l i sa t ion  du  journa l .  En  2003,  à  la
demande de Gérard  Chauveau,  Franço is  Menness iez
revient à sa direct ion, assisté par Éric lar iod et Phi l ippe
Mal ige ,  De 2008 à  2010,  Ér ic  e t  Ph i l ippe  assurent  seu ls
la  réa l i sa t ion  du  journa l .  Après  son é lec t ion  à  la
présidence, François Mennessiez conf ie la rédact ion du
journal à Robert  Deroy, assisté pour la mise en page
de Roland Clochard et Nathal ie Griveau. La maquette
est remodelée, la couleur fai t  enf in son appari t ion sur

HISTOIRE DE LA GAZETTE

l ' ensemble  du  journa l .  Dern iè re  
r

innovat ion  :  depu is  le  numéro  744,  * *
l 'expédit ion se fai t  avec un t imbre #$
personna l isé  de  la  gamme Dest inéo.
Bien que La Gazette ne soi t  que

t r imest r ie l le ,  e l le  n 'en  es t  pas  moins
au jourd 'hu i  la  5è  revue ph i la té l ique

en France par son t i rage.

Pierre SOUCHON et Claude LEBORGNE évoquent pour La Gazette la création du
groupe du Rhône pour  le  premier  et  du groupe Calvados pour  le  second.

lPierre SOUCHON, comment est né le groupe du
I Rhône ?

!Marce l  Genest  t rava i l la i t  aux  Chèques pos taux  de  Lyon,
!  Pour rendre service à ses col lègues phi latél istes, i l  a l la i t
lchercher à la recette pr incipale des Postes, les t imbres
lqu ' i l  revenda i t  à  p r ix  coûtan t .  Je  conna issa is  la  ma jor i té
lde ces post iers.  Travai l lant alors à la direct ion des PTT,
l j 'a i  proposé aux Inspecteurs Principaux Gay, Poncelet,
I  Dronneau et Bouvard de créer à Lyon un groupe de

tPost iers Phi latél istes. I ls acceptèrent l ' idée et

io rgan isèren t  la  p remière  réun ion  dans  une sa l le  de  la
i  Direct ion. C'étai t  en févr ier 1962.

lJ 'avais rejoint  l 'associat ion sous le numéro 497 ,
!  que lque temps après  l 'ambu lan t  lean  Gauth ie r  qu i ,  lu i ,
!  portai t  le n0434.

i t -a 
Oirect ion Départementale du Rhône di f fusait  chaque

: semaine aux bureaux une circulaire ronéotypée. C'est
I
i g râce  à  l 'annonce de  no t re  c réa t ion  que de  nombreux
i receveurs du Rhône sont venus nous rejoindre, comme
iPierre Jamot,  alors receveur à St Jean Labussières ou
lAndré  Bab lo t ,  receveur  à  V i l le  sur  Jarn ioux .

(Propos recueillis par Michel Bablot)

CIaude LEBORGNE,  dans  que l les  c i rcons tances '
avez-vous const i tué le groupe du Calvados ? i

Nous é t ions  que lques-uns  à  avo i r  re jo in t  à  t i t re  i
personnel les Post iers Phi latél istes. Je pense en i
part icul ier à Pierre Prieur.  Sous le no 786, j 'avais I
rejoint  les post iers en 1963. Un jour,  un facteur,  Janek I
Le Castro, me fai t  part  de son projet de créer une i
assoc ia t ion  ph i la té l ique  avec  Ju l ien  Ve lany ,  un  au t re  j

fac teur  qu i  t rava i l la i t  à  Caen Gare .  Je  leur  a i  suggéré  i
de  fa i re  un  groupe de  Post ie rs  Ph i la té l i s tes  dans  le ;

de M. Bécard et pour encourager notre démarche, i l  i
nous  remet  un  b i l le t  de  50  F .  

;
Nous avons  é lu  comme prés ident  Ju l ien  Ve lany .  Les  :

o remières  réun ions  on t  eu  l ieu  au  domic i le  de  l 'un  ou  i

l 'autre. Le groupe Calvados a été off ic iel lement créé le i
1er  janv ie r  1962.  Dans la  g range d 'un  presby tère  à  i
Condé sur l fs,  les 26 et 27 mai 1969, nous avons été le i
p remier  g roupe à  organ iser  une expos i t ion  avec  un  I

fr
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Ir- y A cENT ANs, Rollo AmuNosEN ATTEtcNAtT le Pôle suo
11 A a tout juste un siècle, se déroulait ta course la plus fotle et la plus courageuse

de I'histoire, celle qui deuait mener au pôle Sud gëographique
eux explorateurs célèbres, l 'un norvégien, Roald
Amundsen, et l 'autre br i tannique, Robert  Falcon
Scott, sont en lice. C'est le Norvégien qui sortira

vainqueur de cette épreuve, le 14 décembre 1911. Scott  et
quatre compagnons atteindront également le pôle Sud, le 17
janvier 1912, mais décèderont lors du voyage de retour.

Norvège -2077 : centenaire de
I'expédition au p6le Sud.

Amundsen décide de dresser son l ieu d'hivernage sur la
plate-forme de Ross qui est baptisé Framheim. Alors que le
FRAM, sous le commandement de Thorvald Ni lsen apparei l le,
le 10 févr ier 1911, pour une campagne océanographique
polaire de plusieurs mois, à I ' issue de laquel le i l  reviendra
chercher l 'équipe restée à terre, huit hommes restent hiverner
à Framheim en compagnie de Roald Amundsen.

La vie s 'organise à Framheim. Pendant qu'une équipe dir igée
par Oscar Wist ing cont inue à rassembler les vivres et le
matér iel  autour de Framheim, une autre, en compagnie
d'Amundsen, débute les raids de reconnaissance dans le but
d'établir les dépôts de vivres qui seront nécessaires tout au
long de la route du pôle.

Pli du 22 avril lgtt expédlé de Buenos-Aires ptar Amundsen à
son frère (illustretion tirée du tivre de Fred cotdberg : < Roatd
Amundsen - Expedition mail, Letters, postcards & Sten ps )).

Trois dépôts de vivres sont effectués. Le premier, le 14 février à 80o de latitude sud, le deuxième, le 27 février à
81o, et le dernier,  le 8 mars à la lat i tude de 82o (un degré en lat i tude représente 111 km). La progression des
expédit ions devient de plus en plus di f f ic i le au mi l ieu des crevasses et le retour de la trois ième expédit ion
rencontre des températures al lant jusqu'à -  4Oo.

Le 19 octobre le départ  est donné à I 'expédit ion f inale qui conduira quelques hommes au pôle Sud. Amundsen
quit te Framheim avec quatre compagnons :  Helmer Hanssen, Oscar Wist ing, Svere Hassel et  Olav Bjaaland,
équipés chacun d'un traîneau t i ré par treize chiens et portant 400 kg de vivres et de matér iel .  Amundsen, lui ,
gl isse sur ses skis.  De son côté, Presterud doit  paft i r  avec Stubberud et Johanssen pour une expédit ion de
reconnaissance sur la terre du roi Edouard VIL Le cuisinier Adolf Lindstrôm reste à la base.

Durant les premières étapes, le petit groupe d'Amundsen progresse difficilement. Les tempêtes sont terribles. Le
troisième jour,  Bjaaland et son attelage tombent dans une crevasse, mais toute l 'équipe s 'en sort .  puis c,est au
tour de Wist ing qui subit  le même sort .  Au mil ieu de tous ces dangers, Amundsen décide d'un arrêt qui  permet à

Alors que le but af f iché d'Amundsen demeure la conquête du pôle Nord, i l
apprend, durant ses préparatifs, que l'Américain Frederick cook l'a atteint, le 21
avri l  1909. Quelques jours plus tard, on apprend que c'est f inalement peary qui
y arr ive le premier,  le 6 avr i l  1909, Même si  l 'on possède la preuve, aujourd'hui ,
qu'aucun des deux explorateurs n'a réellement atteint ce point mythique, cette
nouvel le ruine les espoirs de Roald Amundsen qui décide alors secrètement de
changer d'objectif et de se rendre en Antarctique pour tenter la conquête du
second pôle encore vierge de la planète. I l  qui t te le port  de Christ iania dans la
nuit  du 6 au 7 juin 1910 à bord du FRAM sans annoncer sa vraie dest inat ion et
gagne Krist iansand pour y embarquer 97 chiens d'où i l  apparei l le déf ini t ivement
le 9 août,  pour la baie des Baleines en Antarct ique. I l  n ' informe I 'ensemble de
l 'équipage de leur nouvel le dest inat ion que le 6 septembre, lors de I 'escale de
Madère. I l  at teint  sa dest inat ion, le 14 janvier 1911.

r P ^ l q , À l I l D l r i  l l D t o ( E x  l r l  I

Norvège -7967 : cinquantenaire de t?xpédition au pôte Sud.

^
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l 'équipage et aux chiens de se reposer.  Le convoi repart  le 25 octobre. Les attelages rencontrent des condit ions de

surface très var iables qui rendent la progression di f f ic i le.  Tous les quinze ki lomètres, un cairn de deux mètres de

haut est construi t  dans lequel est la issée une f iche avec un numéro. Au total ,  150 cairns seront construi ts pour

bal iser la route du retour.

Le 4 novembre, l 'expédit ion atteint  le

t ro is ième déoôt  de  la  la t i tude  82"  sud.

C 'es t  la  l im i te  de  la  zone exp lo rée  durant
les  expéd i t ions  de  reconna issance.  Un jour

de repos et le voyage reprend le 6
novembre. Amundsen décide de faire des

étapes  de  37  km par  jour ,  ce  qu i

correspond à une progression de un degré
tous  les  t ro is  jours .  Le  10  novembre ,  la
chaîne de montagne transantarct ique est
en vue. Le 12 novembre, I 'expédit ion
atteint  la lat i tude de 84".  Le glacier s 'élève
de p lus  en  p lus  e t  I 'ascens ion  de  la  chaîne

de montagne v ia  les  g lac ie rs  commence.  Le

20 novembre ,  i l s  a t te ignent  l ' a l t i tude  de
3180 mèt res  au  n iveau du  p la teau

antarct ique. Ce camp est appelé <. le camp

Le 74 décembre 7928 fut déctaré << Journée nationale de deuil ,, en I'honneur de Roald
Amundsen et des membres de l'équipage qui trouvèrent Ia mort, le 25 mai 7928, à bord du

Latham 47. Tous les courriers au départ d'Oslo' le 74 décembre 1928, furcnt oblitérés à
l'aide d'une flamme avec le texte suivant : ROALD AMUDSEN / 74 DECEMBER 7928/

commémorant également l'anniversaire de I'arrivée au Pôle Sud'

j ;  >i i, j  i
. ".{I  i ( , . r ' j - - \ '

\  l ? / - ù .  ,

Dirmrl : rd c iC ,  T.  ,

de la boucherie >> car i l  faut exécuter 24 chiens sur les 42 pour nourr i r  ceux, épargnés, qui  poursuivent vers le sud

en ne t i rant plus que 3 traîneaux. Le vent se lève et la température descend à -30".  Amundsen décide d'at tendre

mais repart  le 25 novembre en pleine tempête. Les condit ions sur le plateau antarct ique, sont terr ibles et i l  faut

attendre le 4 décembre pour trouver des condit ions mei l leures. Le 8 décembre, la lat i tude de 8Bo sud est at teinte.

Enf in,  rapidement,  cel le de 88o 23' ,  la lat i tude extrême atteinte par Shackleton deux ans plus tôt ,  est dépassée.

Le  so le i l  es t  ma in tenant  de  la  par t ie .  Le  14  décembre  1911,  à  15  h ,  Amundsen es t ime avo i r  a t te in t  le  pô le  Sud.

Après  vér i f i ca t ion  de  sa  pos i t ion ,  i l  es t ime qu ' i l s  son t  en  fa i t  à  89o 56 'sud,  e t  le  15  décembre ,  pour  ê t re  cer ta in

d 'avo i r  a t te in t  ce  po in t  myth ique,  i l  fa i t  ba l i ser  un  cerc le  de  20  km de d iamèt re  au tour  du  pô le  supposé.

U.L]'"I,J,.;L

, J ]  .  U ù t U .

BRITISH
ANTARCNCTERRITORY
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Territoire antarctique britannique -7987 :
Scotf ef ses compagnons tirant leur traîneau.

Territoire antarctique britannique -7987 :
les membres de l'expédition britannique au

Pôte Sud,

Une ten te  no i re  nommée Po lehe im es t  montée le  17  décembre  au  po in t  le  p lus  p robab le .  Sur  un  mât  de  4  mèt res

f lot tent le drapeau norvégien et le fanion du FRAM. Une let tre à I 'at tent ion du roi  Haakon VII  est déposée par

Amundsen à I ' intér ieur de la tente, ainsi  que quelques mots pour Scott  qui  devrai t  être le prochain vis i teur de ces

l i e u x .

Olav Bjaaland, skieur éméri te,  prend la tête du convoi de retour composé seulement de 2 attelages. I l  faudra

seulement 39 jours à I 'expédit ion pour rejoindre Framheim, ce qui représente un réel exploi t  sport i f  pour couvrir

une te l le  d is tance de  p lus  de  1300 km dans  des  cond i t ions  auss i  d i f f i c i les .

i l  i lJ:rr1B

Nouvelle-zélande - 7995 :
scott et son navire, le TERRA NOVA,

fr
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tl

N o uve I I e-Zéla nde su rch arg és
< VICTORIA LAND > émis à

I'occasion de I'expédition
anglaise. Paire avec variété

(point manguant après LAND).

Pendant ce temps, Scott  et  ses
compagnons a l la ien t  a t te indre ,  à  p ied ,
le  pô le  Sud,  le  17  janv ie r  I9 I2 ,  un
mois  après  Amundsen,  pour  y
découvrir  la tente laissée oar ce
dern ie r ,  Un te r r ib le  moment  Dour  eux
de constater qu' i ls venaient d 'être
battus dans cette course au Pôle alors
qu ' i l s  y  parvena ien t  à  p ied ,  en  t i ran t

eux-mêmes leur  t ra îneaux  car  i l s  ava ien t  fa i t  le  cho ix  d 'une oar r
d 'eng ins  mécan iques  qu i  tombèrent  en  panne rap idement  e t
d'autre part  de poneys de Sibérie inadaptés à I 'Antarct ique. I ls
a l la ien t  mour i r ,  lo rs  de  leur  re tour ,  à  que lques  k i lomèt res  d 'un
dépôt de vivres, proches du but,  épuisés.

Carte postale des membres de l'expédition britannique
lors d'un repas dans leur tente.

Timbre et oblitération de I'expédition britannique et cachet
du TERRA NOVA, navire de l'expédition.

L'histoire ret iendra que les grand vainqueurs de cette
terr ible compéti t ion restent Amundsen et ses
compagnons, Mais comment commémorer ces héros
sans  assoc ie r  ceux  qu i  donnèrent  leur  v ie  pour  écr i re

l 'une  des  p lus  be l les  pages de  I 'h is to i re  po la i re  ?

Gil les TROISPOUX

PnemrÈRe expÉornou DE Scorr EN ANrnncleuE
vant  Amundsen,  Scot t  (1868-1912)  ava i t  mené
en 1901,  une première  expéd i t ion  en
Antarctique : la British National Antarctic

Expedition. Cette expédition en Antarctique était la
première  engagée par  des  Br i tann iques  depu is  1840 e t  .
Sir  James Ross. Quant au navire, le Discovery, un trois-
mâts en bois de 52,4 m de long dont la proue avait  été
renforcée par une couverture d'acier,  i l  fut  fabr iqué pour
la  somme de 50 .000 l i v res .  C 'é ta i t  la  o remière  fo is  oue
les  Br i tann iques  fabr iqua ien t  un  ba teau spéc ia lement
dest iné à I 'explorat ion scient i f ique.

Le Discovery part i t  de l ' î le de Wight le 6 août 1901. Son
but  é ta i t  d 'exp lo rer  I 'An tarc t ique,  ma is  éga lement
d'effectuer des recherches magnétiques, biologiques,
météorologiques, océanographiques et géologiques. Shackleton en étai t  le 3è-" l ieutenant.  Après de nombreux
débo i res  ( le  nav i re  p rena i t  I ' eau) ,  I ' expéd i t ion  qu i t ta  Ly t t le ton  en  Nouve l le -Zé lande le  24  décembre  1901,
découvri t  la Terre Edouard VII  et  s ' instal la pour l 'h iver près du Mont Erebus où le navire resta pr isonnier des
g laces  pendant  p rès  de  deux  ans .  F ina lement ,  le  pack  g lac ia i re  ayant  é té  dynami té ,  le  17  févr ie r  7904, le  nav i re
f lo t ta i t  à  nouveau e t  i l  pu t  regagner  la  Nouve l le -Zé lande le  2  avr i l .

Jean-CIaude BERTRAND

Carte postale du Discovery avec cachet de bord non postal
(ANTARCTTC . S.S.DISCOVERy EXpDN 7901)

et au verso affranchissement 7p rouge oblitéré du 7/70/1907.
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C'est MocHE ... ET poURTANT CELA sE collecronNe !
Contre l'intégisme de ta quolité !

n dépit  des opinions des intégristes de la qual i té,  la réal i té des envois passés par la voie postale montre
que les aléas du transport  engendrent des défauts inévi tables, Parfois,  ces derniers, pouftant lourds et
accentués, donnent des documents que les phi latél istes, quels qu' i ls soient,  ne devraient pas négl iger.

Un envoi postal ,  de sa pr ise en charge à sa distr ibut ion, est plusieurs fois manipulé, t ransbordé, véhiculé, et
parfois contrôlé, taxé, abîmé, voire détrui t  (heureusement rarement !) .

Chaque post ier qui  a travai l lé dans le tr i  sai t  à
quel point les embal lages des envois peuvent

subir les outrages de toutes ces opérations et
souri t  quand i l  voi t  un phi latél iste t iquer sur un
petit défaut...

Les t imbres-poste eux-mêmes sont les
premières vict imes de ces vic issi tudes.
Lorsqu'ils affranchissent un envoi pesant,

souvent non homogène, i l  n 'est pas possible
qu' i ls arr ivent toujours intacts avec une
obl i térat ion parfai te,  bien l is ible et d 'une frappe
irréprochable. L 'exemple des paquets famil iaux
durant les années de guerre et de rat ionnement
est caractéristique : voici un envoi de 3 kg de
riz depuis Kat i  (anciennement au Soudan,
actuel lement au Mal i)  en févr ier l95O (f ig.1).
Cette provenance est rare, de même que sa
période et i l  serai t  r id icule de négl iger une tel le
pièce à cause de l 'état de ses f igur ines.

-,'{.F:iro" Quelquefois,  les envois parviennent dépourvus de leur
t imbre, comme dans le cas de cette let tre de juin 1947
(fig.2). Pourtant, l 'annotation manuscrite et la présence
du t imbre à date paris ien ont un grand attrai t  qui

4 just i f ie de col lect ionner un tel  pl i  malgré son
affranchissement bien mal en point !

L**; ttffiiGn DBrEnroRE PAR LBs
INONDATIONS : ÀDRESSE SÀLIE
OU PEU LISIBIE' TIMBRA ÀYÀlI[
ETE DECOLI,E NE PÀS TÀXER
LÀ POSTE DE QUTNGEY I'OT'S PRESENBE

SES E:XCUSES . MEILLEI'RS VOEID(

fu-"^;;--

Qn, ,)
Ui{( r 'az-  P-S>n-=--

!1

/, t"*- t--V- /Z**

6rfi
La let tre suivante, datée de Quingey au lendemain de . t  {  , l  + O
Noël 1995, a même totalement perdu sa f igur ine
(f ig.3).  I l  faut savoir  qu'el le avait  été déposée dans la
boîte aux lettres de la façade du bureau de poste Gic'3)

quelques heures avant que la r iv ière ne déborde et que l 'eau n'envahisse les habitat ions du vi l lage !  Les post iers
locaux ont fai t  sécher les courr iers ainsi  moui l lés sur leurs radiateurs et ont apposé une ét iquette expl icat ive :
notez qu' i ls n 'ont pas oubl ié les souhaits de circonstance.

^r
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Enf in ,  les  co l lec t ionneurs  on t  hor reur  des  <  seconds cho ix  >>.

Que d i ra ien t - i l s  a lo rs  du  t imbre  à  3F Av ignon sur  ce  bu l le t in
d 'expéd i t ion  de  co l i s  pos ta l ,  amputé  de  p lus  d 'un  d ix ième
de sa  sur face  ? l  ( f ig .4 )  I l s  devra ien t  néanmoins  savo i r  que
cette muti lat ion est réglementaire !  En effet ,  une circulaire
postale de 1927 prescr i t  de perforer les f igur ines de valeur
é levée par  tou t  moyen pour  év i te r  les  vo ls  e t  réu t i l i sa t ions .
Le  bureau de  St rasbourg  Qua i  de  Par is  a  t rouvé p lus  s imp le
ic i  d 'amputer  le  t imbre  à  3F.

'; ra.

f.l,/'(' i .  /
) , t

Pour  te rminer /  un  document  en  provenance d 'Out re -
manche (f ig.6).  L 'adresse du dest inataire français,
complè tement  macu lée ,  inc i te ra i t  à  le  je te r  à  la
poube l le  ma is  le  t imbre  à  da te  à  I 'a r r i vée  au  dos  e t  le
fo rmula i re  réd igé  par  la  pos te  ang la ise  e t
accompagnant  l ' envo i  ( f ig .7 )  démont ren t ,  s i  beso in
étai t ,  tout l ' intérêt des accidents postaux. Alors, un
pet l t  consei l  lorsque vous foui l lez dans des boîtes de
le t t res ,  ne  déda ignez  pas  sys témat iquement  les
imperfect ions I

Laurent  BONNEFOY

t\ '

. i ' " ,
1 , . '  I  t , "
\;\ i i-.qse'

I
I

__l
Stinp of !h. d?ipa,chnts
olite of the YeilJicûtioù

D45{  h7s3 lO WrT l970

(fis. 7)

Montart du :: -.:-
remboureemont r-  : - . . . - . .  -  : -==j_==4.-: .+i  - l i j :

/ ld 
trrtre eû hùià l0tlr6) (Dû cbirl.c arrrtr)

,t,. 4/Çgalatz'c

FffSTT}fRE POSMT.F

1? 5n
Vafeur :-'=-

Ceclarée
0

( L ù !  n n i r i s . ù  L ù u t o i ,  l . l t f c q r t s r  { r  ( e !  u I r L I f u i , , r , r t $ )

Bulletin d'expédition
e (C" l i s  . .  I  I  1 t1a  I  f r j , r , i l l t€c

;  {D( t r l i ra l ions  en  dou i .ne  . . . . .  I  i  /du  c "nrcnu

E(Ccr t i f i ca ts  ou  lac tu ros  lZ t

çis. a)

Quant  aux  enve loppes e l les -mêmes,  là  encore  les
co l lec t ionneurs  sont  t rop  souvent  ex igeants  en  vou lan t
des  p ièces  par fa i tes .  Vo ic i  un  p l i  apparemment  ind igne à
cause de  son co in  supér ieur  gauche ( f ig .5 ) .  Ma is ,  quand
on l i t  le  tex te  jus t i f ian t  ce  dé fau t ,  on  comprend pourquo i
i l  fau t  abso lument  la  conserver  te l le  oue l le  !

ERREURS OU IRRI]GULARITES DTVERSES. \+
EÀXOXS O]? IRREGULARTT'|ES. \ . ,

(i{.nque (le la dépeche. manque dtnvois recommandés où de la feuitle.glavis,_d\A}e- ôliéc. i
sâc en mauvais étar, rodrcatioDs ine&ctes sur les formules AV2, AV7, elq)d r

(.Nnn+eceipt trJ the ,nail, non-rcc.ifl of rcgiitercd atti.les or ol the letiet bill, ùoil tûnï*à
hpL in bntt contirio4, in.oftgct cntil.r on lvtilt AV2. +V1. ptt.l

, llë; -u,(u cr^ j.,znÆ 0 ? _ &, l^d,,*"î^jaHtrn 0,Æ.a-n1"1-&, /'lIfux.lJA ^^ , Iua^

ffii-æ4.'",li !;tt",' V*^41
^-'E;.,',*+-t., rà

:t2,11-c'r u+'oo'** t: iin
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PH I LATÉKI E THÉ ârtAT IQUF

BrlcreuE, LEs rÉlÉcummEs DE LUXE
Des documents de grand intérêt pour les thématistes...

ans les présentat ions thématiques, on trouve très souvent des télégrammes de luxe de Belgique. I ls
offrent une mult ipl ic i té de sujets permettant d ' i l lustrer un grand nombre de thèmes. Et s i  dans sa
présentat ion, le col lect ionneur fourni t  de fréquentes expl icat ions thématiques, les renseignements

ph i la té l iques  sont  ma lheureusement  souvent  absents .  I l  es t  sans  doute  u t i le  de  rappe ler  l ' ob l iga t ion  qu 'a  le
compéti teur de di f férencier les indicat ions thématiques des éléments phi latél iques par deux écr i tures di f férentes.

Le  Serv ice  des  té légrammes de luxe  fu t  ins tauré  en  Be lg ique le  21
ju i l le t  1925.  Les  té légrammes de condo léances  apparuren t  en  1933.
Une surtaxe étai t  instaurée et reversée aux ceuvres
ph i lan throp iques .  Jusqu 'en  1958,  le  g roupement  des  æuvres
ph i lan throp iques  à  qu i  é ta i t  a l louée la  sur taxe ,  se  chargea i t  de
l ' impress ion  de  ces  té légrammes.  Pour  c réer  les  i l l us t ra t ions ,  i l  é ta i t
fai t  appel à des art istes renommés, soi t  directement,  soi t  par voie
de concours. À part i r  de 1958, la concept ion des types de formules
fut réservée à la Régie des Postes de Belgique. La quasi- total i té des
formules  ex is te  en  vers ion  un i l ingue e t  b i l ingue ( f rança is - f lamand) .
Certaines comportent des indicat ions en Al lemand pour tenir  compte
des  cantons  germanophones d 'Eupen,  Ma lmédy e t  Sa in t  V i th .  Le

G I €  V A N  I t L E G I A A I
EN T€LTfOON

s e r v i c e  d ' a b o r d
réservé à l 'ut i l isat ion
intér ieure, fut  étendu
a u x  P a y s - B a s  e n
oc tobre  7926,  à
l ' A l l e m a g n e  e n
décembre  1926 e t  à  la
Su isse ,  la  Suède,  la
Norvège et le Danemark en 1927. 1l  fut  f inalement général isé à tous
les services postaux acceptant cette catégorie de produits.

Enveloppe du télégramme de deuil.

Après  avo i r  connu un  déve loppement  t rès  impor tan t  e t  cu lminé  à  p rès  de  3  mi l l ions  d 'exempla i res  en  1956,  ce
type de produit  postal  enregistra une désaffect ion constante de la part  du publ ic pour terminer à 148 000
messages le 1er mai 1984, date à laquel le le service fut  supprimé et remplacé par les Postogrammes.

TÉLÉCNAUME or PHILANTHRoPIE
LI EFDADIGHEIDSTELEGRAM
:

/ l L t h L ù F L  / * t t + + , - t

I .- -' tt u +,i,Lu / ,a.

I l  existai t  t rois catégories de télégrammes
lettre d' ident i f icat ion suivie d'un numéro :

qu i  se  d is t ingua ien t  par  une

T É L E G R Â M À { [

I
TILECRA I{la let tre A répertor iai t  les événements heureux en rapport  avec le

mar iage ( f iança i l les ,  mar iages ,  ann iversa i res  de  mar iage) ,
la let tre B se rapportai t  aux autres événements heureux (naissances,
fêtes patronales, nominat ions),
la  le t t re  C concerna i t  les  té légrammes de deu i l  (d i ts  de  ph i lan throp ie ) .

La remise à domici le des télégrammes de luxe étai t  fai te sous
enve loppe,  e l le -même i l lus t rée  d 'un  mot i f  co lo ré  ou  non,  su ivant  la
formule. Lors de la récept ion, le t imbre à date du bureau télégraphique
devait  être apposé au verso de chaque télégramme.

De nombreuses var iantes de ces documents existent ( langue,
imprimeur, référence, impression, type de papier,  etc. .  ) .  À t i t re
d 'exemple ,  on  ne  dénombre  pas  moins  de  13  var ian tes  du  té légramme
ident i f ié  B1B.

Télégramme de deuil.

îr
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PHrLÆrÊLrE THÊrtWnWE

T h é m a t i q u e m e n t ,  c e s
té légrammes de luxe
D e u v e n t  i l l u s t r e r  d e
nombreux  thèmes auss i
bien par le sujet pr incipal
q u e  p a r  l e s  s u j e t s
secondaires du document.
À  t i t re  d 'exemple ,  sur  re
télégramme ident i f ié A 4,
le sujet pr incipal peut

être la mère et l 'enfant et
en sujet secondaire, on
ret ient les f leurs pour une
thématioue sur les f leurs.

I l  faut cependant se
souven i r  que,  dans  une
compéti t ion, ce type de
document doit  être ut i l isé

1'll l. l ' i {; Ii \ }l

avec modérat ion dans le cadre d'un bon équi l ibre de l 'ensemble présenté.

Sources :
- Dr. De BOBBELEER.' Essai de classif icat ion des télégrammes de luxe de Belgique
- Lucien BRIDELANCE : Documents Philatéliques de l'Académie de Philatélie no 165

fr
ô  c  À  h f i  h  L # R ( c i ,  t " ù  

' { &

1  ,  t ,  F raa !  . ^  T ,  t1  ioon r  I  t

I

\
\

, i

Télégramme rédigé uniquement en flamand. Télégramme identifié A 4.

Bernard LHERBIER

uskegee est une vi l le des Etats-Unis,  dans
l 'Alabama. Cette vi l le est connue oour abri ter
un inst i tut  dont l 'object i f  majeur est la

promotion sociale des Afro-américains. Mais le nom
de Tuskegee est aussi  associé à une étude sur la
syphi l is,  Maladie infect ieuse, vénérienne et t rès
contagieuse, el le est due à un protozoaire, le
tréponème pâle, découvert  en 1905 par Schaudinn
et  Hof fmann.  Depu is  la  découver te  des
ant ibiot iques, el le est faci le à trai ter.  En 1932, une
étude sur la syphi l is commence à Tuskegee,
part icul ièrement sur sa phase terminale. Cette
étude fut appelée . .  Étude de Tuskegee sur la
syphi l is non trai tée des hommes noirs
concernait  600 hommes de couleur noire, 399
syph i l i t iques  e t  201 non syph i l i t iques .  On déc la ra  à  ces  hommes d 'humble  cond i t ion  qu ' i l s  é ta ien t  so ignés  pour
<< leur mauvais sang >>. En réal i té,  ces hommes ne reçurent pas un trai tement approprié contre la syphi l is alors
que les ant ibiot iques act i fs contre l 'af fect ion avaient été découverts en 1928. Prévue ini t ia lement pour ne durer
que 6 mois, l 'étude fut prolongée pendant 40 ans. En 1972, le scandale fut  dévoi lé par le New York l imes. Cette
révélat ion provoqua un immense tol lé et la législat ion fut  modif iée. Le 16 mai 7997, au cours d'une cérémonie à
la Maison Blanche, le président Cl inton présenta ses excuses au nom de la Nat ion américaine. Ce scandale de la
syphi l is ne fut  pas le seul.  En octobre 2010, la secrétaire d'État,  Hi l lary Cl inton, présentai t  les excuses des
États-Unis à la Nat ion guatémaltèque pour une étude menée dans ce pays sur des pr isonniers exposés sciemment
à la maladie. Sur 427 personnes exposées à la maladie, 369 reçurent un trai tement approprié.  Les autres n'ont
r ien reçu avec les conséquences inhérentes à cette absence de trai tement.

Robert DEROY

Le scnnDALE DE TUSKEGEE

"" 
O*"-.* O^iatéfique anoain est Ie PJ de l'émission des alSA consacrée au

Dr Carver, directeur de I'Institut de Tuskegee (7948).
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AÊRaPHttlrÉue

Les CouRRrERs DE L'AIR À m FrN DE m SecoNDE Guenne MoNonLE :
L'ART DE LA PROPAGANDE

Le 6 juin 1944, les armées alliées débarquent en Normandie et pénètrent en Europe
par le territoire français progressiuement libéré des forces d'occupation q"llemande.

Précédant cette opération militaire au nom de code n Ouerlord ,, la propagande
alliée par la uoie des airs et la dispersion de tracts ont préparé les populations
françaises à la défaite militaire du IIIe Reich ; ces dispersions se poursuiuent

durant les semaines suiuant le débarquement. En histoire postale, ces documents
entrent dans la classe de I'AérophilatéIie.

LE COURRIER
DE L'AIR

epu is  le  début  du  conf l i t
mond ia l ,  les  Ang lo-amér ica ins
ont  o rgan isé  une propagande

en règ le ,  à  la  fo is  rad iophon ique,  ma is
également sous forme de tracts,
d ispersés  par  av ion  au-dessus  des
terr i toires européens occupés. C'est le
moyen le  p lus  d i rec t  pour  démora l i ser
l 'ennemi ,  in fo rmer  les  popu la t ions  des
pays occupés et soutenir  la résistance.
Des services part icul iers gèrent ces
t rac ts  qu i  p rennent  communément  le
nom de << courrier de I'air >> (en anglais,
leaflet, et en Allemand, flugblatf). Les
relat ions postales étant suspendues
entre le Royaume Uni et la France, ce
sont les seuls <. courr iers >> circulant
en t re  les  deux  te r r i to i res ;  d 'où  leur
caractère << postal  > pour les
co l lec t ionneurs  en  aérooh i la té l ieO.  S i
ces  documents  se  mul t ip l ien t
progressivement de 1940 à 1944, les
semaines  de  guer re  après  le
débarquement  de  ju in  1944 sont  le
plein ref let  de l 'art  de la propagande,
par le contenu des messages et l ' impact
sur  les  fo rces  ennemies  ou  les
popu la t ions  occupées.

En 1944, les forces al l iées dispersent
chaque semaine  par  la  vo ie  des  a i rs
p lus ieurs  d iza ines  de  mi l l ie rs  de  t rac ts

Courrier de I 'air daté du 70 juin 7944 no F 69, 4 pages (265 x 272 mm),
dispersé par avion au-dessus de la France,

premier tract annonçant le débarquement réussi des Alliés le 6 juin 7944 en Normandie,

' ' Cbt à vous toos qu. j'adBs €
roe& Mêm. e k pr.di.r 3s{ut n â
s cu li.u rur vokc tcntroic. I'hcuE
dc vorrc liEmrion âppræhc

''ToB b F(ddq homffi où
f€mÉ j.lncr o! viÈù4 on( un rôÈ à
ioær &ns nolrc merch tc6 Ia victoirc'finalc

' 'Aur  DÉmbG d6 mouv.Nnts  &
R*istdtrcc dkigê & l'inté.i.ùr ou &
l'.rGri.ur j. dis : 'Suk lês innfttions
qw voùs sva qEs

' Aux Finol6 qur E sonl Fs ftm-
br.s & FouFs dc Résisrc. ogni*s,

È dis: 'Conrin@ votrc
Éist.ft. !Eriliaù., .r
nirt'ig Fs lorrc vi.
inuùlc|dr ârC@
I huÉ oùJ€ vousdonÉEi
b sirml & vous dÉer êt
dc inÉ l'.nnÉmi. k
ioù; iildra où jbuni
boin d.voh toft unic '

_rqùr cù bu.. i dnpk
\ur !d5 Fur vour dû r L
duE oHidtur d un. djÈrriE

Srd'!,d Ju Èu* rÉn-
!rÀ L #rr Edb;r Fùr

CitlrfsB ftançoir
i . s iÊ .&m.d . .um

rû & dd 6 qilmB $k$
e FBe Lùnrd.dc I &
IÉ ku6 AilÊ H-rrm,é,6r
, p6dE h' dd* Fn J&r Ir

.- P.È qE ! pms &b.r
q4Èlah râ rû vorÈ @l
rdq F |æ r. eo6, rE
ùæffi doE prù r.ù,

Le Jour "J"
b 6 Fi^ t* æto a.t h t,mÊ @ b ùE &

Mn^.d*tfu hiltuiÉ {t Æ dt. @h

^ t .tu tu. jth 6 NU,Æ ûûa61tu a (@ a&
rtutc out_Fffiu. t@ d@È, ûè d
t4..cil.-or'Jæ Nt uE tun|@ @M dÆ
#rloiar të @iè6 tute@É {t b hqd e b FM.

Æât' lut.âr Âh à utu F t. w.t btuiM, 6.
^o&nt glth dm, È ù6 M dâ adt a tuq
Ual6.6..tffit h P@iaE NÊ & b lilM & l tu+.

G dn û Ce*t & | Air a.M.d à n rd &m
tu' ûdÊ ùdqF, & N.d6t totut Ft e .M'
dt a Ét ù F'wnottu lwB @. @t4et t'ddn!Ê
d n ^ùJt. @k tu b tu 6 tuM hhtâ tur &tù'
&n@mb Vtd,È ôlh,'id

Q@'d ^6 ôn' a .ilA lq66 ddd .. cq.nr, h
ffit@Mt@ffittur. wÊ.iltdtul
ùt ind'a É F& qt 6, mt 4 @ F, k 6
ûilhoiladÊt btuatuL

Aux Peuples des Pays Occupés
L gé#f,.| Eii[hrd, CmEe

d.il Soprêûe d,É Fdc6 ExÉdi
alorÈÈ ^llié6, . frit h crD
mrdodd siqrte :

Perpht de fEvrope @cidcnblc

" ks kouFs &s Foffi Expédùror'
Mircs Alli&s ont déhrcùé e nâtin rur
kr côr6 d. F6ru

" G déboqEmcnt fait Fnh du plan
coEné Ér lcr NrliMs Uni.!. con-
jointêæna sve nos Fds Ali& rusi
pour lâ liEnlion dc I'EùroF

( f ig .  t )  
b t * tuw

au-dessus de la  France.  Tracts d ' in format ions généralement ,  i ls  sont  progressivement  complétés par  des t racts
plus spéci f iques,  concernant  des aspects du conf l i t ,  des messages à la  rés is tance ou dest inés aux soldats
a l l emands .  Dans  l e  doma ine  de  l a  p ropagande ,  i l  y  a  t r o i s  ca tégo r i es  :  l a  p ropagande  < .  b lanche  ,> ,  QU i  es t  une
p ropagande  don t  l a  sou rce  es t  c l a i r emen t  i den t i f i ée ;  l a  p ropagande  <<  g r i se  >> ,  qu i  es t  une  p ropagande  qu i  f e i n t
d ' ê t re  l e  f a i t  d ' une  sou rce  neu t re ,  ma is  qu i  es t  en  réa l i t é  ennemie ;  l a  p ropagande  < .  no i re  >  qu i  es t  une
p ropagande  p rovenan t  d ' une  sou rce  en  appa rence  am ica le ,  ma is  en  réa l i t é  hos t i l e .

O Se/on les règlements officiets de ta FIP, les courriers de t'air sont des < feuitlets, messages et journaux tombés du ciet, comme moyen de
distribution postale normale ou lorsque les services postaux sont interrompus ou perturbés par des événements imprévus (chapitre 31-5). Les
relations postales entre le Royaume Uni et la France ont été officiellement suspendues le 24 mai 1941.

0n01E ou Jdtl
DTI GEXEru

r0il1Ê0rEÎT

&6enr 6 Eù6F d.G-
hb c..dp Fâ rr.rÉ

nù6t uG n& 6uiÉ
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Dans les  p remiers  mois  de  l 'année 1944,  la  p roduc t ion  de
tracts par les Bri tanniques est réduite,  en raison des efforts et
de la di f fusion de tracts produits par les Américains à
dest inat ion du terr i toire français.  Alors que les Bri tanniques
favorisent l ' information, notamment avec les << courrier de
I 'air  > à périodici té hebdomadaireO, les Américains
maint iennent cette information aux populat ions, avec leur
tract << L'Amérique en guerre > (déjà diffusé depuis 1942 en
France@), mais mult ipl ient les tracts de propagande dest inés
aux  so lda ts  A l lemands ou  appe lan t  les  popu la t ions  à  des  ac tes
de rés is tance.  À  par t i r  de  mars  1944,265 mi l l ions  de  t rac ts
amér ica ins  sont  impr imés e t  la rgués  en  France.

Le débarquement de juin 7944 laisse la place à une
propagande a l l iée  e t  non p lus  major i ta i rement  ang la ise .  Les
missions de dispersion sont conf iées exclusivement à l 'USAAF
par le biais de la Psychological Warfare Division@, rattachée
au Quart ier Général  des Forces Al l iées (AFHQ). Le premier
t rac t  annonçant  le  débarquement  -  e t  da té  du  10  ju in  -  es t
pourtant anglais ( f ig.  1),  tout comme celui  qui  annoncera la
reddit ion de Cherbourg le 24 juin.  Mais en août t944,
l' impression des tracts britanniques tels /e Courrier de l'Air, La
revue du monde libre ou Accord est alors stoppée ; ces
journaux  cessent  leur  paru t ion .

Message
du (bmmandement Supr€ms dee

Forcee Expôditlonnalnes Allifus

AUX HABITAHTS DE GETTE YITIf
Afin que I'eueEl comu! slt valDcu. l€

Amé6 d. I'AIJ ,AIUé.f voDt ettaqucr tou l€
@utre de trsNports etsl que tout6 16 vol6 er
moyeN dê @@uledom vluu pou l ,emeEi

DÉ ordr6 À cct cffêt ort été domés

Vow qul llscz æ fact, voN voN trouve
dÂs ou p!ès d'u æDtrc *ndcl à I'cmmi
pou le mouvcEcor de H troup€ ct dc æn
Estér lel .  L 'objecd{ vl td près duquel vou vos

trouvcz Ya Étrc ettaqué laçæ-ent

U faut sB délal  vou élolgner,  avæ yotre

fÂ$-ulc,  peoduù quclquË low, de la zonc dc

dÂoger où voN You trouvoz

N'eocoEbrcz ps lÉ tout€, DblËmz-vou

dstr la @pEgnê, autalc que Dosslble.

PARTEZ SUR TE CHAIiIP !
VOUS H'AYEZ PAS UIIE ]III{UTE A PERORE I

(tis. s)

Tract noZF 4, un feuillet recto-verso (262 x 742 mm), réalisé
par le PWD, premier largage les 6 et 7 juin 7944 en

Normandie, Destiné aux populations.

AÉROPHILATÊLIE

tES ARMEES

u ngent

ALLIEES
DEBAROUENT

(fig. 2a)

[e Éénéral Eisenhower s'adresse
aux peuples des Pays occupés

P E U P L E S  D E  L ' E U R O P E  O C C I D E N T A L E :
b ùouF G FoR! Erts?ilro.n!'6 All iâ ônl déUqil sur 16 côlé de Frane

Cc débrq(mcnl lsn Fdr. J u ph n conæné Fr I.s Nàtons Uniùs .onp rrcmùnr a \ e nos Brrnd! . l l  '6 R urs

Fùr l. I iÉÉrion è t Eurots

C E' à wùs'ous qu.j sd6E ft n6eF Méme 5i È prcmErareur n a rrs cu l i.o sur voùc r.dronè t helre dr
votrc lHrâr'ôn apprck

Tous 16 Fkiots honm6 ou rcntu
6 n a l e .  A u r m c m b 6 d 6 û . u y e m . n s d c R a r n a n c e d ' n E 6 d . l i n r é n e u r o u d . t ù r d n . i l r r . d F . . . S u N e ? t 6
intructionsquè rou\ rv.z rsu6: Alr Fùror6 qur É $nr pornr m.nrhÈ\dr lrouFdc Rê6r!n.r orpnid.
t . d t r .  C ù n ù n u u v o r r . É ù r a n e r u r i l ' a r e . m i l r n c \ F * 7 F r ! ô i \ G ' n ù r i l . m . n r :  J i l c i l d È z t h è u È ô u r .
vo!5 donmdi l. sieml d. rou! d6{r c' dG ii.pr. l-cnncmr. Lc lour \i.ndn où r',urr' h5drn dc \oûc flrLi
untu Ju{ù i a Fùr J. coûprr su. rou! Fûr !ôtrs phùr i t! durc .hrsrôn d !n. diFnti.e rmFsibk

C I T O Y I N S  F R A N ç A I S :
i c r u 6 f r e r d c c o m m b n d c r u n c n r ù d c p r ù ! b \ i i l l i n b s t d d 6 d c F r r n L r  l t r t r r n r c ô r ( i c ô r c r \ F t e u B A i l i é à

ik s apndt.nr i pÉndrù lcur plcrru pan dâns h l iNmrôn dc lcilr Pdnc fur.lc

Parcù que l. DÈni.r dailrquùm.nr r.r l i€u sur vôùe retrnorN F NÉk Fù. !.ur i læ ùic nttrrno tnù\!
plù5 lraodc moil nÀ{Sù âùr Êunh\ dè\ aurri nry! L\rùF\ d0 | [un,n. (tcid.Dlrlc Sùj?cz th insrucrxrtr
dr \d\ rhcrs ûr $ùlè!.ncnr préoarnré dc bus lc\ F.incrn n{rc dc lotrs cilEih.r ournd I hcùft d.is,
i lurd $nN d. m'cu\ çnr en!i{. \ i l lc Fy\ Nf ri lu\ .rc'\c/ ni\ cr r.{rc/ .f, àtcn0 i

Cnmmù (tûn.ndtrnr Suprômc ds Fdrrs ErÉdil ionnâft\ ^lnùs. j r '  tc ddon er b kxrcneh,Iré d. nrcrdrc
r ô u ! ! .  1 6 f f i r r 6 m À \ * r c r t s ( , r r J u i l . d . t â g u c q c .  J . s ^ o ' r . r . F i l \ ù , h p û r \ u , \ r u . p r r , , r r a r i . , u , r -
qùc F tr.r âpFlé à promulgucr

L dmrnrstrnriôn .ri l . dê ir Fancc don cfi\..r ivcment arE r$ùÂ Fr ds Fran$d ahacùn dotr dÈtrrcurcr i
yrn Fr. à nonr qù i l nc nqùrvr dù nNnrdiro\ ronrrrc\ (cù\ qù, onr tuil cro{ io,nûùN ild I ci lncn,
.t qùi onr a,nr' ràh' l€ur Frr.. Èionr rÉ\q!&. Ournd tJ F.rn.c cfl ttùû dc s dDor6sr^ ,ùû\ (hd,{r!,
vôùedm6 vd rpÉsnrrnrs dinli quc lù 6on\ùrncn.nr $us t rukrdé duqurt \ou! lotrd,c/ \,rrr

Au couE dc..rk €mpngn. qùi I Fûr bur I tErm.rr dÉ[nil!tdÉ t .nnrm,. F..urirÈ rùrc7 ,ou\ i lubtr.ncù.
d s F n 6 d d è d s r ù c r i o n ! .  M a ( , ! i Û f l s i q u 6 q û e r e n r G 6 r r ù v 6 _ c i l è t b n r È d i . J ù p n ! q r ù r i F t r v r r . f t .
,. vo$ prânrir CU. Jc lcRi rour .n mùn Fuloir Flr ôuéncr y6 éprcùv!\. J. sa quù Jc pur .a)mnr.r $.
voûe rÈm€ré. qur n 6' F i lùrns smndc aujoud hui qk Fr tc Fsé L$ héroiqÉ 

",pt;is 
dc, ld4a6 0,,

onl connnd h lutrê @ntrc 16 Nlls .t .ônr r. 'cu6 qrrthr6 d. Vi.hr, .n Fa nd_ Èf, t rrtc cr dtrnr t EnroiÉ rio nc, b.
ont aa Fùr noù! rous un mddc d unc insolarion.

C e d a b r q u . m c . r m r a i l q É c o n m . n a r l 0 d h P e m d E ù r o F G d . n r a t c  N o i l s { d n 6 i l à ! d [ . J c @ d 6
hr.i l ld J. denrn& ù toui 16 hummÀ qur .,m€nr td hHrri J éf. dÀ nùr,6 OE ,En n éb6nh rd; 'o, _
ri.n non plus n â.êth n6 coups ÊNSEMALE- NOUS VÀ|NCRON'

(fis. 2b)

r\ nifl^-"^ l-"'^
I I u)L?.-

av /r D*rcHT D EtsENHoffiR'
côbmtu S@h tE
FF6E|ifu;ùÂJb

,,",1!;iiii,ilz!iiâ'i"ii.';#ts:#:':,'"i';:,",!i[i".,i,,,
7944 en Normandie

(mission no399 de I'USAAF) ; le dernier a eu lieu le 22 juin t944.

Dès le débarquement,  les tracts al l iés dispersés par avion ont
adoptés de nouveaux indicat i fs.  L ' indicat i f  << ZF >> (Zone
Française) concerne les tracts dest inés aux populat ions civ i les
des zones de combat ( f ig.  2a, 2b et 3) et  aux opérat ions de
sabotage de la résistance. 12 tracts sont ainsi  di f fusés sous cer
indicat i f  de juin à septembre 7944. L' indicat i f  << ZG >> sont oes
tracts rédigés en al lemand (parfois en polonais ou en russe),
tracts de propagande < blanche > du PWD dest inés aux soldats
a l lemands.  P lus  de  45  mi l l ions  sont  d ispersés  par  av ion  en
Normand ie  en  ju in  e t  ju i l le t  1944,  dont  p rès  de  30  mi l l ions  dans
les  premiers  jours  qu i  su ivent  le  débarquement .

@ Le Courrier de t'Air est un journat d'information de quatre pages, retancé en 1941 par tes Britanniques, mais bien connu des Dopulations
françaises car déjà distribué par ballon au-dessus du Nord de la France et de ta Betgique lors de la première guerre mondiale.
@ Pour le territoire français, la numérotation des tracts L'Amérique en guerre est continue depuis décembre 1942 à juin 1944 sous t,indicatif
<< USF >> (USF 1 à USF 135). Après le 6 juin, cette numérotation change.
@ La Psychological Warfare Division (PWD) a été créée en octobre 1942 par te générat américain Dwight Eisenhower, rassemblant les activités de
l 'Of f ice of  War Informat ion (OWI),  l 'Of f ice of  Strategic Service (OSS) et  le Pol i t ical  Warfare Execut ive (PwE) br i tannique instal lé dès septemore
1941 dans le paysage du renseignement et de la propagande.
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AÊRoPHrtnÉur

Dans ces derniers mois de guerre sur le terr i toire français,  un
exemple de propagande par les tracts méri te d'être retenu,
symbol ique dans ses résultats,  la pr ise de Cherbourg. Lors de la
batai l le de Normandie ( juin-aoÛt t944),  dans leur contrôle du
Cotent in,  le VIIe Corps américain débarqué à Utah Beach concentre
ses efforts dans le contrôle de la vi l le et du polt  de Cherbourg.
Dans la préparat ion du débarquement,  les stratèges al l iés avaient
jugé indispensable la nécessité d'un port  en eaux profondes pour
assurer un ravi tai l lement massif  des armées directement des États-
Unis,  une fois la tête de pont établ ie et la l ibérat ion de la France
engagée.  Seu l  Cherbourg ,  à  p rox imi té  des  p lages  du  débarquement
répondait  à ce cr i tère ;  la pr ise de la vi l le,  et  de son port ,  devenait
donc une or ior i té.

Entre le 6 et le 26 juin 7944, les combats autour de Cherbourg font
alors l 'objet de toutes les attent ions du PWD. Cinq tracts (ZG 16 à
ZG 20) sont dispersés au-dessus des posit ions al lemandes autour
de Cherbourg durant cette période, annonçant la défai te à venir ,
pu is  la  cap i tu la t ion  du  commandant  a l lemand de Cherbourg  le  26
juin à 16h00 (f iS. 4).  Dans cette opérat ion de << guerre de
papier >> (Der Papierkrieg), la stratégie alliée est exceptionnelle,
puisque la photographie pr ise le 26 juin ( la sort ie de l ieutenant-
généra l  Kar l  Von Sch l ieben,  commandant  la  709 '  d iv is ion
d' infanter ie al lemande et chef de place de Cherbourg, de son
bunker) est t ransmise au PWD qui la reproduit  non seulement sur
le tract américain dispersé le 6 jui l let  à dest inat ion des soldats
a l lemands mais  auss i  sur  un  t rac t  b r i tann ique Cour r ie r  de  I 'A i r ,
daté du 5 jui l let  7944 et dest iné aux populat ions françaises ( f ig.  5).

Selon les rapports du PWD /SHAEF, 77o/o des pr isonniers al lemands
déclarent,  après la pr ise de Cherbourg, avoir  lu ces tracts et avoir
dès lors réf léchi à une possible capitulat ion. Dans un même temps,

LE COURRIER
DE L'AIR

dès le  8  ju in ,
p lus ieurs  mi l l ions
de sauf-conduits
(tract ZG 61) sontI P P O R T E  P ] R  J V I O I

Gdl.Èl|!utm! von Schlloàoh, dcr Vertcldt!€r von Chcrbou.i,
rcrlà$t ralnen G€f.(hsond lDçon du Roulc, 

-um 
rlch dcn Ami-

krnêrnzu..têb€n. Dle bg. qr hornungrle. Aucà S<Ntabanl
Tod hitÈ nlch6 ded ùodern kônncn. 'Ochdl .dtc 3tcl GÈæhl-
leutmnt von SchllêtËn, zus.6nèn mt! l8 @ rn{+n In thr
tl.lchs Lr8., ûbcr d.n FûhrêrHêhl hlîwcg, tu drlD rl! rlô htt
lhr€. UntcBchrlft va.Dlllcùt.n marten.

.,ddrs si. ûrld.rrM dêt ltt liæn PIda mn EINàa thg
lêbêrs b,r zum la|l@ frioa' tîd zur l.?ftn Pott@ ,u
v.reldlg@ hob.n."

Gen...lleutôin. von Schllebên ûd dl€ 18 0æ .hd lcr ,d Enthnd,
Slê €.têh ruf d.5 Endc dg Krl.!6 ùd ruf cln Dcu!*hl.nd, In .-
dêm rofch! c|?r*s.rltchcn V6plll<htutcn uDhôtllô ,lnd. 

.f' 
-;

(r," !r-

Dans Cherboung libérée
| 0utIBE P|GE3 DE Pilfi0otAPfllEt

m t u F . @ + Ë C d h

a r r q b t r e { È É h b e
il*dFfr6ffi+61

^ i ù ! d d É L & r h È d !

t i r h h n r à n t n # ô t u r È

L & q ! & m À r û É ù N d
' f f & É E q {  L  1 6 '  n @ '

u riÉhq & (rfu lqiliE L

<q'àtu 's ÉM. ù Hrd

Courrier de I'ah daté du 5 juiilet 7944 no F 73, 4 pages
(265 x 212 mm), dispersé par avion au-dessus de la France

dans la nuit du 70 au 77 juillet 1944. Destiné aux populations.

Tract noZG 20, un feuillet recto-verso (277 x 733 mm),
réalisé par le PWD, premier largage dans la nuit du 6 au 7
juillet 7944 ; le dernier a eu lieu dans la nuit du 77 au 72

juiilet 7944. Annonce de la capitulation de Cherbourg,
avec photo du generalleutnant Von Schlieben prisonnier.
Traduction du texte allemand : < Le Generalleutnant von

Schlieben, le défenseur de Cherbourg, quitte son poste de
combat du fort de Roule afin de se rendre aux Américains,

La situation était sans espoir. Même la mort de von
Schlieben n'aurait rien changée, Pour cette raison, le g,

von Schlieben, avec 78 OOO autres [soldats] dans Ia même
situation, a passé outre l'ordre du Fiihrer, I'ordre aucjuel

ils s'étaient engagés : .., Indépendamment de la situation,
défendre la place au péril de votre vie, jusqu'au dernier

homme et iusqu'à la dernière cartouche >>, Le
Generalleutnant von Schlieben et les 78 OOO se trouvent

maintenant en Angletefte, Ils attendent Ia fin de la guerre
et une Allemagne dans laquelle de telles pressions

morales sont impossibles. ,,

l a rgués  sur  les  t roupes  a l lemandes.  Réd igés  en  ang la is  e t  en
Al lemand,  i l s  on t  pour  bu t  d ' inc i te r  les  so lda ts  du  Re ich  à  se
rendre, L 'opérat ion est renouvelée lors du débarquement de
Provence (15 août 7944),  puis durant la l ibérat ion de la France.
Selon les rapports américains, plus de la moit ié des soldats
al lemands qui se rendent à la f in de l 'année 1944 portent ce
tract sur eux. Les résultats de l 'art  de la propagande !

Entre le 3 septembre 1939 et le 8 mai 1945, les Al l iés ont
dispersé près de 6 mi l l iards de tracts au-dessus de l 'Europe. À
part i r  du 6 juin 1944 et jusqu'à la f in de la guerre, 3,24 mi l l iards
de tracts sont lancés sur la France et l 'Al lemagne, d'après les
chiffres du rapport public américain, Leaflet operations in the
Western European theatre 1944. Une << guerre de papier >>
eff icace dans la l ibérat ion de l 'Europe occupée par le

I I Ie  Re ich ,
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Le pnocÈs oe
Thalidomide, sang contaminé, Médiator, les scandales de lq sqnté ne sont pas
rares. Dans les années 30, une affaire agant prouoqué de nombreux décès en

Allemagne conduisit d un procès retentissant.

a tuberculose est une maladie infect ieuse transmissible provoquée par une bactér ie,
Mycobacterium tuberculosls, ou bacille de Koch. Appelée phtisie, consomption ou
encore peste blanche, la tuberculose ne prend ce nom qu'en 1834, lorsque le

médecin al lemand Schônlein forge le terme à part i r  d 'une racine lat ine, tuberculum ou
nodu le .  Déf in ie  auss i  comme une malad ie  romant ique au  XIXè s ièc le ,  e l le  es t  responsab le  à
cette époque d'un quart  des décès en Europe. Chopin, les sceurs Brontë, Tchekov et autres
célébri tés en sont morts.  Les auteurs romantiques mettent en scène des héroïnes
< poitr inaires >> comme la Dame aux camél ias d'Alexandre Dumas f i ls ou Fant ine des
Misérables de Victor Hugo.

En 2007 ,  9,27 mi l l ions de nouveaux cas ont été recensés dans le monde par l 'Organisat ion
mondiale de la santé. Des souches résistantes aux agents ant i- infect ieux et le
développement du sida qui diminue la résistance aux infect ions ont provoqué une recrudescence de l 'af fect ion.

x * * * *

Brève histoire de la tuberculose

On cons idère  que la  tubercu lose  es t  née avec  l 'homme.
Des lésions de tuberculose osseuse ont été reconnues
sur  des  sque le t tes  humains  du  néo l i th ique (v ,  5000 ans
av .  J -C) .  Ma is  i l  n 'es t  pas  cer ta in  que les  papyrus

médicaux  égypt iens ,  comme ce lu i  d 'Ebers ,  par len t  de  la
tuberculose lorsqu' i ls décr ivent la toux, La maladie est
b ien  connue en  Inde e t  en  Ch ine  anc iennes .  H ippocra te
(460-377 av .  J -C)  e t  Ga l ien  (130-201)  décr iven t  une
affect ion dont les symptômes s'apparentent à ceux de la
tuberculose :  amaigr issement,  toux, crachats colorés
par le sang. Arétée de Cappadoce (130-200) consacre
une très importante place dans ses écr i ts à la pathologie
pleuro-pulmonaire. Au mil ieu du XVIè siècle, Fracastor est le précurseur de la théorie moderne de la contagion
qu'il évoque dans son poème De contagione et contagiosis Morbis paru à Venise en 1546.

LUeecr

CT.ASSE OUWR'TE

USA - Vignette de ld
Chicago Heart Association

(1es2).
Effigie de Robert Koch.

Cttocol l t  GuÉnlt-Bournou

i t

Hippocnte, bienfaiteur de I'Humanité ,

B5'

En 7733, Pierre
Desau l t ,  ch i ru rg ien
à Bordeaux, fai t
paraître un Essai
sur la phtisie où il
af f i rme que la lésion
pr inc ipa le  de  la
m a  l a  d  i e  e s t  l e
t u b e r c u l e ,  U n e
i n v e n t i o n
f o n d a m e n t a l e
in te rv ien t  en  1818 :

I 8 4 5 . R ô N T G E N t923

t :

RFÏA
TERRI  TOI  RE
DES AFARS ETDES ISSAS

Rôntgen,
découvreur des rayons X .

Lae n n ec, i n venteu I d u stéth oscope,

26F

Laennec met au point le stéthoscope, out i l  essent iel  du diagnost ic de la tuberculose.
La découverte des rayons X par Rôntgen en 1895 est un autre out i l  de diagnost ic de
la  malad ie .  De 1865 à  1868,  le  médec in  J -A.  V i l lemin  reprodu i t  chez  le  lap in  e t  le
cobaye les  lés ions  de  la  tubercu lose  humaine  e t  démont re  la  t ransmiss ib i l i té  de
I 'af fect ion par voie aérienne.
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CLASSE OUVEKTE

La mise au point du BCG

Pendant longtemps, les chercheurs ont
pensé que la tuberculose bovine étai t  le
point de dépaft  de I ' infect ion humaine. I l  a
été démontré que les deux tuberculoses
avaient leur germe spécif ique. Mais c 'est à
part i r  du baci l le tuberculeux bovin que la
mise  au  po in t  du  BCG eut  l ieu .

El le fut  l 'æuvre de deux pastor iens, Albert
Calmette, médecin et bactér iologiste
mil i ta ire,  fondateur à Saïgon du premier

Inst i tut  Pasteur hors Métropole et Camil le
Guérin,  vétér inaire et biologiste. En 1895,
Calmette prend la direct ion de l ' Inst i tut
Pasteur de Li l le et Guérin l 'y rejoint  en
1897. Pli de seruice avec cachet de I'Institut des maladies infectieuses Robert Koch de Berlin,

Ensemble ,  de  1905 à  1928,  i l s  on t  é tud ié  la  v i ru lence du  bac i l le
tuberculeux bovin et ont découvert  qu' i l  peut immuniser les
an imaux sans  déc lencher  la  ma lad ie .  I l s  se  sont  employés  à
réduire la virulence de la bactér ie par cul tures successives sur
tranches de pomme de terre immergées dans de la bi le de bæuf.
Pendant 13 ans, i ls ont cul t ivé le baci l le et sont parvenus à
modif ier la souche ini t ia le et à la rendre inoffensive chez les
bovins. En 7927, i ls ont obtenu une culture suff isamment
atténuée pour tenter de l 'administrer à l 'homme. Le vaccin bi l ié
de Calmette et Guérin étai t  mis au point et  à part i r  de cette date,
la vaccinat ion contre la tuberculose étai t  possible. Les premiers
essa is  on t  commencé le  18  ju i l le t  1921 sur  des  nouveau-nés  de
l 'Hôpital  de la Chari té à Paris.  Les résultats sat isfaisants obtenus
ont poussé les autor i tés à permettre l 'ut i l isat ion de la vaccinat ion
dans les dispensaires créés en 1903 par Calmette à la demande
de l 'État qui  voulai t  des structures spécif iques de lut te contre la
maladie. En France, de 1950 à 2007, la vaccinat ion
ant i tuberculeuse des nourr issons fut obl igatoire. Si  la mise au
point du BCG fut une étape importante de la lut te contre la
maladie, la découverte de la streptomycine en 1943 par
Waksman permit  de trai ter les malades atteints alors que le BCG
était  un out i l  de orévent ion.

I rx'Carte maximum réalisée avec le TP de France << ter Congrès
international du ACc >(794A). Obli. du Congrès.

r ,1  1$*" ry le  
vocc in  BCG.  (1921)
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Photo originale de Camille Guérin dans son laboratoire en 7928,
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CTÂSSE OUVERTE

Le procès de Liibeck

Lùbeck  es t  une v i l le  hanséat ique d 'A l lemagne
du Nord .  Cet te  v i l le  de  200.000 hab i tan ts  au
riche passé histor ique et marchand a été le
s iège du  p lus  g rand acc ident  l ié  à  la
vacc ina t ion  du  XXè s ièc le .

Jusqu 'en  7929,  150.000 en fan ts  nors
d'Al lemagne avaient déjà été vaccinés avec le
BCG, En août de la même année, fort  de ses
connaissances sur la tuberculose, Georg
Deycke, directeur de l 'Hôpital  général  de
Lûbeck, avec l 'accord d'Ernst Al tstaedt,  chef
du service de santé de la vi l le,  décida de
prat iquer la vaccinat ion des nouveau-nés
contre la tuberculose en ut i l isant le BCG. En
août  1929,  une cu l tu re  bac tér ienne venue de
I ' Inst i tut  Pasteur de Paris est t ransformée en
vaccin dans le laboratoire de Deycke par Anna
SchÙter,  inf i rmière certes consciencieuse mais totalement inexpérimentée en bactér iologie. Deux erreurs de tai l le
sont  commises  lo rs  de  la  mise  au  po in t  du  vacc in .  E l les  exp l iquent  les  acc idents  qu i  a l la ien t  surven i r .  D 'une par t ,
le laboratoire d'expérimentat ion n'étai t  pas séparé de celui  des cul tures de diagnost ic prat iquées à part i r  de
malades de I 'hôpital  at teints de la tuberculose. D'autre part ,  aucune expérimentat ion sur l 'animal ne fut  menée
pour s 'assurer de I ' innocuité du produit  administré.

La vaccinat ion commença off ic iel lement le 24 févr ier 1930. En deux mois, 256
nouveau-nés de I 'Hôpital  général ,  soi t  84 Vo de I 'ensemble des nouveau-nés de la
période, reçurent le vaccin. Le 17 avr i l ,  un premier enfant mourut de tuberculose.
Sur les 256 enfants, 77 décédèrent et 130 furent atteints d'une tuberculose
chronique. L 'enquête dura 20 mois et le tr ibunal pénal eut à juger Deycke et
Alstaedt pour homicide involontaire. Le 6 févr ier 1932, i ls furent condamnés
respect ivement à 2 ans et 15 mois de pr ison. Les expeft ises devaient conf irmer
que l 'accident avait  t rès probablement été causé par une contaminat ion
accidentel le du vaccin par une souche pathogène provenant de cul tures de
produits d'excrét ion de pat ients malades d'une tuberculose évolut ive. L 'absence
d' impl icat ion du BCG fut f inalement reconnue et l ' Inst i tut  Pasteur mis hors de
cause. Mais Calmette et Guérin furent profondément affectés par ce drame qui
con nut u n retent issement méd iat ique i  nternat ional,

Couverture d'un carnet de vignettes
émis par le Comité nationat de
défense contre Ia tuberculose, * * * * *

Le BCG fut une découverte remarquable qui permit  de lut ter contre une affect ion
dévastatr ice. Mais même si  la responsabi l i té de I ' Inst i tut  Pasteur et cel les de
Calmette et Guérin furent exclues formel lement par le procès, le drame de Lùbeck
al imenta les rét icences de certains vis-à-vis de la technique de la vaccinat ion, en
raison pr incipalement des effets secondaires qui sans être stat ist iquement
importants,  n 'en demeurent pas moins réels quel le que soit  la vaccinat ion
incr iminée. Par ai l leurs, cet accident,  comme de nombreux autres de nature
médica le  mont re  b ien  combien  la  v ig i lance do i t  ê t re  g rande en  app l iquant  des
méthodes scient i f iques r igoureuses lorsque la vie est en cause.

Robert DEROY
Caricature de Calmette par Moloch

pour Chanteclair, joumdl
publicitaire de Carnine Lefranc

(79Oe).

Cdrte postale d'Allemagne : la ville de Liibeck

I

+ ree cAMpAcîË
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Hsrontque ou fulusÉe
:  ' idée de créer des musées postaux remonte à la
'  f in du XIXème siècle et prend naissance dans un
+4Ércontexte de vive compétition économique

internat ionale. En France, l ' idée de musée postal  t ient
au départ  plus d'une tradi t ion phi latél ique que d'une
volonté de valor iser le patr imoine postal .  Arthur Maury,
grand phi latél iste,  s ignale dans son journal << Le
Col lect ionneur de Timbres-poste >> (15 décembre 1864),

une déc is ion  de
l ldministrat ion des
Postes  de  Par is
v i s a n t  à  l a
cons t i tu t ion  d 'une
col lect ion de t imbres-
poste de tous les
pays, Peu à peu
l ' idée fai t  son chemin
et réapparaît çà et là
d a n s  l a  p r e s s e
ph i la té l ique ,  dans  le
s i l l a g
e x p o s

d e s
t i o n s

u n i v e r s e l l e s  o u
p h i l a t é l i q u e s .
Différents projets se
s u c c è d e n t  m a i s
n'about issent pas.

En 1936 enf in,  Georges Mandel,  ministre des PTT, prend
la décision de créer un Musée postal .  En 1939, un
timbre-poste à surtaxe, << la lettre >> de Fragonard est
émis au prof i t  de ce futur musée. Le produit  de la
surtaxe est aftecté au financement des aménagements
muséographiques et à l 'achat de pièces de col lect ion,
Mais la déclarat ion de guerre ajourne le projet jusqu,en
L942, date à laquel le une loi  de f inances inst i tue, sous
le nom de << Musée Postal  >, un établ issement oubl ic
doté de la personnal i té civ i le et de l 'autonomie
f inancière.

Celui-ci  s ' instal le au numéro 4 rue Saint-Romain, dans
l 'hôtel  de Choiseul-Prasl in,  propriété de la Caisse
Nationale d'Epargne. Eugène Vai l lé est nommé directeur
du nouvel établ issement en 1943, lequel est inauguré
en 1946. A l 'ouverture du musée un autre t imbre-poste
à surtaxe est émis à son profit, Il représente le << cachet
de cire >> de Chardin.

Quinze ans plus tard, le cadre prest igieux de l 'hôtel
Choiseul-Prasl in ne suff i t  p lus à abri ter les col lect ions

^
ta fr;azcttc PH IIAPOSTEL N'15O - )anvier 2C12 22

L'AoRessE MusÉe oe Ll Posre
L'Adresse, expression du patrimoine de La Poste et de Ia philatëlie.

qui s 'enr ichissent des dons des services d'exploi tat ion et
des paft icul iers,  d 'acquisi t ions fai tes sur le marché et
aussi des maquettes d'objets i rrémédiablement perdus
et que le modél isme ressuscite.  A la recherche d'un
nouveau l ieu, le choix de l 'administrat ion s 'arrête en
1966 sur le siège social  de la Compagnie Générale de
Radiologie instal lé dans un pet i t  hôtel  part icul ier au 34
du boulevard de Vaugirard. L ' immeuble est détrui t  en
1970 et le terrain, l ivré à la construct ion, voi t  s 'ér iger
I 'actuel édi f ice inauguré en 1973 par Hubert  Germain,
alors ministre des PTT. Un t imbre-poste commémorat i f
inaugure ce nouveau Musée construi t  par André
Chatel in (pr ix de Rome en L943),  aussi  appelé Maison
de La Poste et de la phi latél ie.  Si  à sa créat ion le musée
est un Établ issement Publ ic Administrat i f  (EpA) et joui t
donc de la personnal i té morale et f inancière, en 1993,
la dissolut ion de I 'EPA est décidée ;  le musée intègre
alors La Poste et devient une Direction à Compétence
Nationale, depuis 2004 sous tutel le de la direct ion de la
communicat ion du Groupe La Poste. En 2002,
conformément à la loi  du 4 janvier relat ive aux musées
de France, les col lect ions postales et phi latél iques
conservées au Musée bénéf ic ient de l 'appel lat ion
<. Musée de France >>.

L'obligation patrimoniale de La Poste a été réaffirmée
dans le décret du 5 janvier 2007 relat i f  au service
universel postal  et  aux droi ts et obl igat ions de ta poète,

I l  const i tue l 'af t ic le R.! .1.24 du code des postes et des
communications électroniques. << Dans les conditions
fixées par une convention passée avec l'État, La poste

est chargée de la conservation, de la mise en valeur et
de l'enrichissement du patrimoine philatélique et postal
qui lui a été dévolu ou affecté. Elle tient à jour
l'inventaire et l'évaluation des collections, objets et
documents qu'elle détient en distinguant les biens
appartenant à t'État et ceux qui relèvent de son
patrimoine propre. Elle présente au public ces
collections, objets et documents et pour ceux qui ne
sont pas exposés, assure leur accès aux personnes
habilitées par le ministre chargé des postes >>.

Ainsi  le 13 jui l let  2010, une convent ion est s ignée avec
l 'État,  convent ion relat ive à la gest ion des col lect ions
postales et phi latél iques de l 'État,  assurée par le
musée. En appl icat ion de cette convent ion, quatre
instances sont mises en place :  le Consei l  scient i f ique,
la commission d'acquisi t ion, la commission des
mouvements et la commission de restaurat ion. Entre-
temps, en octobre 2009, la dénominat ion du musée a
évolué et est devenue << L'Adresse Musée de La Poste >>.



Quetques nÈcrs nÉctnueNr AceurEs pAR LE
lÂusÉr
Chaque année, les col lect ions et les fonds de l 'Adresse
Musée de La Poste s 'enr ichissent,  soi t  par acquisi t ions,
soi t  par dons ou legs. Ainsi  le Musée pérennise la
logique des col lect ions existantes, sout ient le travai l  de
recherche scient i f ique ainsi  que le programme des
exposit ions temporaires du Musée. Pour i l lustrer cette
act iv i té essent iel le du service de conservat ion du
patr imoine, voici  quelques exemples de pièces
récemment  acou ises .

Deux affiches de la poste maritime
L'Adresse Musée de La Poste a remoorté aux enchères
publ iques à l 'hôtel  Drouot en juin et octobre 2010 deux
aff iches de la poste mari t ime conçues par David
De l lep iane (1866-1932)  e t  impr imées en  l i thograph ie
par  Mou l lo t  à  Marse i l le .  Pe in t re  e t  i l l us t ra teur ,  Dav id
Del lepiane est connu pour ses aff iches commandées par
les  nombreuses  compagn ies  mar i t imes de  Marse i l le .

Pour la Société générale
des transoorts mari t imes à
vapeur  (1865 -  1964)  qu i
desser t  le  Brés i l  e t
l ' A r g e n t i n e ,  l ' a f f i c h i s t e
évoque le voyage d'un
paquebot  nav iguant  sur
les f lots et l 'Amérioue du
Sud avec  un  f ie r  cava l ie r
et un sombrero inséré
dans un cartouche rond.

société générale de transports

maritimes à vapeur, David

Dellepiane, affiche imprimée par

Moullot fils aîné, 7e' quart du XXème

srèc/e O Collection I'Adresse Musée

de La Poste, Paris / La Poste

P o u r  l a  c o m p a g n i e
Fraissinet (7836-1974),
De l lep ia  ne  réa  l i se  u  ne
mar ine  avec  un  so lend ide
coucher  de  so le i l .  Un des
trois paquebots de la
compagn ie  ( le  Go lo ,  le
Liamone, le Corte) qui
dessert  la Corse s 'éloigne
de Marsei l le et Dasse
devant le château d' I f  ,
Une barque év i te  le

Fraissinet et Cie, armateurs a

M a rsei I le. Paq uebots- poste, David
Dellepiane, affiche imprimée par

Moullot fils aîné, vers 7970 @
Collection I'Adresse Musée de La

Poste, Paris / La Poste

paquebot-poste. Dans le cartouche, un vieux berger
corse rentre son troupeau, tandis que le paquebot-
poste (en si lhouette) va apporter les nouvel les du
cont inent.  Les aff iches de Del lepiane sont de vér i tables

ACTUALITÊ

tableaux composés de paysages, de
de personnages convenus dans des
typographies élégantes pour les
armateurs.

Une blouse de facteur rural

voyages de rêve,
cartouches et de

mentions des

A u t r e  e x e m p l e
d ' a c q u i s i t i o n  d a n s  l e
domaine  des  tex t i les  :  une
blouse de facteur rural
français datée du tout
début  du  XXe s ièc le ,  E l le
comoofte trois boutons
dorés maroués << Postes et
télégraphes >> sur le
devant  e t  un  à  chaoue
manche. Le Musée en
possédait  déjà quelques
exem p la  i res  mais  pas
dans un  te l  é ta t  de
fraîcheur,  el le semble ne
jamais avoir  été portée.
Vendue par la pet i te f i l le
d'un facteur oui ef fectuait
sa tournée ouot idienne en

Blouse de facteur rurat françdis, vers
79OO @ L'Adresse Musée de La Poste,

Paris / La Poste

No d'inventaire : 2O7O,79. 7

Seine-et-Marne dans le secteur de Mormant-La Ferté-
Gaucher,  cette blouse qui est en fai t  une << biaude > de
paysan, est un vêtement de travai l  t rès répandu dans
les campagnes françaises à cette époque et au XIXe
siècle. El le a été adoptée par I 'administrat ion des postes
de Lou is -Ph i l ippe  en  1835,  so i t  c inq  ans  après  la
créat ion du corps des facteurs du << Service rural  >>. El le
ne faisai t  qu'off ic ial iser une tenue que les facteurs,
souvent de pet i te condit ion, potaient de toute façon.
L'administrat ion va donc lui  ajouter un col  << écarlate >>,
des boutons marqués << Service rural  )) ,  plus tard
<< Postes et Télégraphes >> et une ceinture de cuir  noir .
Avant cela, seul l 'écusson marqué < Direct ion générale
des postes >> et le portefeui l le de cuir  noir  permettaient
à la populat ion d' ident i f ier (di f f ic i lement) son facteur.
Ainsi ,  cette tenue sera ut i l isée, à quelques pet i tes
adaptat ions près, pendant près de 80 ans.

Les dessins préparatoires au timbre-poste
<< Marianne du 14 jui l let  >> émis en 1997
Enfin un exemple d'acquisi t ion pour le fonds des Arts
graph iques  :  un  ensemble  un ique de  dess ins
préparatoires au célèbre t imbre-poste << Marianne du
14 ju i l le t  >> ,  émis  en  1997.

Une dizaine de croquis de l 'art iste Eve Luquet,  heureuse
gagnante  du  concours  de  1996 pour  un  nouveau
t imbre-poste à l 'ef f ig ie de la Républ ique, complète les
archives de fabr icat ion, déjà existantes, de cette
f igur ine d'usage courant.  Ces études, au crayon et à
l 'encre, montrent les di f férentes étapes et recherches
de l 'art iste avant leur phase f inale, le dessin d'une
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ACTIJALITÉ

R é p u b l i q u e
o e v e n u e
célèbre de par
s a  d i f f u s i o n
postale à des
m i l l i e r s
d ' e x e m p l a i r e s .
La << Marianne
du 74  Ju i l le t  >> ,
mise en vente
ant ic ipée le  14
ju i l le t  1997,  es t
l a  p r e  m  i è  r e

f igur ine d'usage courant créée par une femme mais
également la première à porter la devise << Liberté,
Egal i té,  Fraterni té >> (seule except ion :  les t imbres
imprimés aux Etats-Unis pendant la Seconde Guerre
M o n d i a l e ) .

Tnots euEszoNs À lllnunrcerrc FruttAs,
DIRECTRICE DE L,ADRZSSE I,/IUSÉI DE LA POSrE

7) En quoi l'Adresse Musée de La Poste a-t-il un
rôle pédagogique privilégié à jouer en direction
du grand public dans le domaine de la philatélie ?

Le t imbre-poste est,  depuis 1849, un ref let  de notre
h is to i re ,  C 'es t  auss i  un  moyen de  communica t ion  qu i
fai t  part ie de notre quot idien, davantage encore quand
la radio et télévision n'existaient pas. I l  est un vér i table
ref let  de l 'h istoire de la société française et de ses
préoccupat ions. Le panorama phi latél ique de France se
d is t ingue de  ce lu i  des  au t res  pays  par  une abondante
iconographie sur le thème des terr i toires (si tes et
monuments français) et  celui  des personnages
célèbres,

L'Adresse Musée de La Poste a cette particularité d'être
l'unique lieu de conservation de tous les timbres-poste
et archives de fabrication du timbre de France. Lui est
versée chaque année, la totalité des documents relatifs
au processus de sa fabrication (de 1849 à nos jours) :
maquettes, poinçons, bons à tirer, essais de couleurs,
etc. Le musée présente régulièrement ces richesses et
notamment des pièces philatéliques souvent uniques
au monde, lors d'expositions temporaires au musée
(Cabinet des trésors de Ia salle 11) et hors les murs.
Toutes les archives philatéliques peuvent être

consultées sur rendez-vous et sur simple demande. Les
historiens, philatélistes, étudiants ainsi que tous les
amoureux du timbre, sont accueillis par l'équipe de
conservation du musée et renseignés sur les sujets qui
les intéressent. Le musée possède également une base
de données de ses collections en ligne, mise à jour
r é g u l i è r e m e n t  ( c o n s u l t a b l e  v i a  l e  s i t e
www. I a d resse m u seed e I a p oste. fr)

2) Comment s'articule Ia mission de conservation
et de valorisation des collections philatéliques
avec celle des autres fonds du Musée ?

La mission de conservat ion des col lect ions du musée
est ident ique à cel le de toute autre inst i tut ion muséale
pour les objets qu'el le conserve. Toute pièce conservée
au musée, que ce soi t  un t imbre, une botte de
post i l lon, une boîte aux let tres ou un uniforme de
facteur,  est considérée comme unique et un soin
ident ique lui  est apporté. La mission d'un musée
comme le nôtre est de préserver la vie de ces objets le
plus longtemps possible pour transmettre ce
patr imoine aux générat ions futures. En ce qui concerne
la valor isat ion du patr imoine phi latél ique, les choses
sont un peu plus dél icates. Nous sommes extrêmement
s o l l i c i t é s  p a r  d ' a u t r e s  m u s é e s ,  a s s o c i a t i o n s
phi latél iques et inst i tut ions postales du monde ent ier
pour des prêts.  Les archives du t imbre sont les plus
demandées au jourd 'hu i .  Néanmoins ,  i l  s 'ag i t  d 'un
ensemble très fragi le de par son support  :  le papier,
a ins i  que par  la  dente lu re .  Auss i ,  gard iens  d 'un
pat r imo ine  un ique,  nous  sommes condu i ts  à
réglementer ces sort ies d'æuvres phi latél iques af in
d'évi ter toute détér iorat ion. A coté de la valor isat ion
par des exposit ions permanentes et temporaires, la
valor isat ion via internet se développe rapidement.  Le
musée mène depu is  deux  ans  une po l i t ique  de
communicat ion en l igne importante. Les réseaux
sociaux, le si te internet ainsi  que le blog du musée sont
d'excel lents moyens de communicat ion et de
valor isat ion du patr imoine phi latél ique et postal .

3) Quelle est votre ambition pour les années à
venir en ce qui concerne les collections
philatéliques et Ia promotion du timbre ?

Le musée prévoit  d ' importants changements en termes
de présentat ion de ses col lect ions à part i r  de 2015, S' i l
est t rop tôt  pour en parler dans le détai l  aujourd'hui ,  je
peux vous indiquer que nous réf léchissons, pour les
col lect ions phi latél iques, à mettre plus en valeur le
travai l  du dessinateur et du graveur ;  nous
envisageons également de consacrer un espace aux
col lect ionneurs af in de leur permettre de nous faire
partager leur passion. Notre ambit ion est par ai l leurs
d'amél iorer l 'accuei l  des associat ions phi latél iques en
fonct ion de leur actual i té,

@ L'Adresse Musée de La Poste, Paris t cote

Yv,3083

D e p u i s  l e  1 e r  m a r s  2 0 7 t ,
Mauricette Feui l las a or is la
direct ion de I 'adresse Musée de La
Poste succédant à ce poste à
Chr is t iane Moute l .  Maur ice t te
Feui l las a fai t  toute sa carr ière au
sein du groupe La Poste.

a6
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a tradit ion du Père Noël émane des dieux
bienfai teurs des mythologies païennes. Gargan,
f i ls du dieu cel te Bel,  portai t  déjà une hotte et

distr ibuait  des cadeaux. Dans le Nord, le dieu Odin
appoftait des présents aux enfants sages. La déesse
Strénia (d'où le mot étrennes) patronnait  les cadeaux
que s'of fraient les Romains pendant les grandes fêtes
du solst ice d'hiver :  les "saturnales" le 22 décembre.

L'Eglise ne parvenait pas à combattre efficacement ces
croyances profondément ancrées dans les populat ions,
e l le  imag ina  de  les  ass imi le r ,  Sa in t  N ico las  acqu i t  t rès
vi te une audience internat ionale. I l  d istr ibua I ' immense
fortune qu' i l  tenait  de ses parents aux pauvres. I l
mourut en 343 mais son culte se répandit  en Occident
dès la f in du Xo siècle: en Al lemagne, en Flandres, aux
Pays-Bas, en Russie et dans le Nord et I 'Est de la
France.

C'est outre-at lant ique qu' i l  faut rechercher la naissance
du Père Noël dans sa représentat ion actuel le.  Vers
1650, les Hol landais s ' instal lent sur la côte nord-est des
futurs Etats-Unis d'Amérique. Saint Nicolas, patron de
la vi l le d 'Amsterdam est le patron des enfants. En 1822,
un érudit  théologien et poète, Clément Clarck Moore,
écr i t  pour les enfants un poème int i tulé "  La vis i te de
Saint Nicolas",  dans lequel le saint évêque de Myre,
perdait  son al lure et ses attr ibuts épiscopaux (mitre,
crosse, etc. . . )  pour se transformer en vieux lut in jovial
et  dodu au nez rouge et à la barbe blanche. I l  fa i t
descendre Saint Nicolas sur terre la nuit  de Noël qui  est
la fête des enfants chez les Anglais.  Ce poème ne
connaît  le succès qu'à part i r  de 7837. C'est un
i l lustrateur du Harper 's Weekly,  Thomas Nast,  qui
s ' inspire de ce poème pour représenter un viei l  homme
rose, jouff lu,  t ransportant des jouets et qu' i l  appela
Santa Claus,

r s t mas / ̂ rï,!:{^6:;i2fl::i': 
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Cette nouvel le représentat ion correspondait  à un besoin
de fondre en une seule image, les di f férents
personnages qui cohabitaient dans cette terre
d' immigrat ion qu'étai t  l 'Amérique au XIXéme siècle. Le
look du Père Noël moderne étai t  né.

^
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LN nepRÉsenrnrloN DU PÈne NoËI sUR LEs cARTES PosTALEs
Avec la f in de la deuxième guerre mondiale, le Père
Noël à I 'américaine envahit  I 'Europe. Les grands
magasins commencent à déguiser des f igurants en Père
Noë|.  Le Père Noël doi t  aussi  une part ie de son succès
au Pet i t  Papa Noël de Tino
Rossi. Cette chanson a su
imposer sur les ondes radio
l ' i m a g e  d e  c e  v i e u x
bonhomme avec sa hotte
p l e i n e  " d e  j o u e t s  p a r
mi l l ie rs " ,

Sur les premières cartes
postales de 1903 (cartes en
noir  et  blanc) i l  est parfois
appelé Pet i t  Noël et  i l  porte

encore la crosse de St
N ico las .

Puis ce sont des mi l l ions de cartes postales de souhaits
de << joyeux Noël >> qui seront acheminées par La Poste.
Ces cartes << fantaisies >> sont en général des cartes
photographiques color isées, réal isées en studio. Le Père
Noël y récompense souvent la sagesse des enfants.

-lr 
tu! fdt eS ss ir. Gu?rr

ç.U q rocrÉ, de jd,!J@15,
hus ru dommeen dour tleaÈ DlX
h6 mi.btulls d€ noo@t Fquelr 5,k

Le Père Noël accompagnera nos armées pendant la
guerre de 1914-1918 :  << I l  faut aussi  penser à la
guerre, vous qui recevez de jol is jouets, vous me
donnerez en retour,  j 'espère, pour nos chers Poi lus de
nombreux paquets >>

La progression des techniques d' impression permet la
réal isat ion de cartes gaufrées, de col lage de t issu, de
découpe, et d 'ut i l isat ion de cr istaux (qui seront interdi ts
par La Poste à cause des premières machines à
oblitérer le courrier). Les cartes postales de I'entre deux
guerres montrent en général  des i l lustrat ions non
signées représentant le Père Noël dans des paysages

J i '  ! r . ! . r r é  p o u .  v o ! 3 . n h " ! s  L F m . n ! . C , . 1 ,

O u " r d  
" , c  

b  p o a c  a .  , , . u r  p . É  i l o . l  t

':É*a



enneigés. Au f i l  des années l 'automobi le
apparaissent comme jouets ou comme
distr ibut ion des cadeaux.

et l 'avion
mode de

Les cartes postales de l 'après 2" '"  guerre mondiale sont
imprimées sur des papiers de piètre qual i té.  El les
restent au format de la carte postale ancienne 9 X
14 cm, mais deviennent dentelées dans les années 50,
puis glacées.

carte dessinée par Robert Velter,

créateur de Spirou.

Téléphone à cadran des éditions
Photochrom de Toulouse.

Les dernières cartes faisant encore l'objet d'envoi pour

souhaiter un joyeux Noël sont des cartes postales au
format de la cafte postale moderne 10,5 X 15 cm . El les
sont dentelées dans les années 60, puis à bord droi t
dans les années 70. Enf in avec l 'arr ivée de nouvel les
habitudes et de nouvel les technologies, les cartes
postales ne seront plus guère envoyées pour Noë|,  mais
le Père Noël et les cartes postales le représentant
deviendront objet de col lect ion dans les années 80. Des
éditeurs comme Cartes d'Art  à Paris ou Nouvel les
images éditeront de nombreux art istes.

Ch risti ne Gou melen éd ition s

Cartes d'art,

Père Noël de La poste 1986

Création de Josiane Leroux.

Les nouvel les technologies comme le Mini tel  et  les
préoccupat ions environnementales caractér isent les
product ions des années 80 et 90.

PHILAPOSTEL s' inscr i t  dans cette évolut ion en éditant
depuis 25 ans des cartes postales qui suivent parfois
l 'actual i té comme cette créat ion de Phi l ippe Caupenne
en 2001 qui fai t  référence à l 'Euro -  un sujet on ne
peut plus d'actual i té !  I

Michel BABLOT

i,i
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HISTOIRE DE COURR'ERS

PnoeLÈMEs D'AcHEMINEMENT ET DE DtsrRtBUTtoN !
Trois documents qui font apparaître les préoccupations des usagers de La Poste

es trois documents qui vous sont présentés dans cet art ic le montrent que les usagers de La poste sont
attent i fs à l 'acheminement et à la distr ibut ion des pl is qui  sont conf iés à I 'administrat ion postale, Et à
l 'analyse de ces documents et de leurs annexesf on peut mieux connaître les aléas de l 'acheminement et de

la distr ibut ion. Cette recherche est t rès enrichissante pour celui  ou cel le qui souhaite al ler au-delà du simple geste
de I 'accumulat ion et qui  cherche à comprendre les processus postaux.

Le premier document est une let tre de Thouars en date
du 22 avr i l  1735 à dest inat ion de Vitré,  El le est taxée à
3  sous  pour  une d is tance jusqu 'à  20  l ieues  au  ta r i f  de
1704.  Dans son écr i t ,  l ' expéd i teur  se  p la in t  auprès  de  son
correspondant du pr ix des let tres qu' i l  reçoit  :

A ,  
- ?  1 û , ë  t 4  2  2  a t z ; l . )

/ / \
, Q' /( 2 rrr r, i z-,.'t,l 
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<< Je ne sais pour quelle raison on fait passer les
lettres que vous m'écrivez à Thouars par paris, outre
qu'elles me coûtent 70 sous et que venant par Laval
elles ne m'en cotttent que 4. C'est que je les reçois
cinq ou six jours plus tard. Je vous prie de voir à ce
sujet votre Directeur de la poste et de I'engager de
mettre vos lettres dans le paquet de Laval >>.

Les let tres en passe par Paris sont passibles du
doub le  por t ,  Ma is  ce la  n 'exp l ique pas  la  taxe  de
10 sous, ni  la di f férence entre l 'a l ler et  le retour,  soi t
3 et 4 sous.

La deuxième pièce est une let tre recommandée à distr ibuer par
Exprès  de  Par is  96-Rue Gluck  (21  ju i l le t  1916)  pour  Mure t  en
Haute-Garonne. Cette correspondance a fai t  l ,objet d,une
réclamation de la part  du dest inataire. C'est le facteur qui,  au
cours de sa tournée en a assuré la remise et non le porteur
spécial ,  Après enquête, le Receveur de la poste, donne sa
réponse : << La correspondance en question a été livrée au
piéton spécial, chargé des exprès et le montant de ta course lui
a été payé. Or aujourd'hui, après réception de votre
réclamation, le facteur m'a avoué avoir accepté du porteur ta

f,
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correspondance que ce dernier aurait du vous distribuer. Ce fait est évidemment répréhensible et je tui ai adressé
les observations nécessaires pour qu'à I'avenir, il ne prête pas la main à des pareils agissements. Le ReceveLtr >>.
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tJtroisième document est une lettre du Ministre de la marine, l 'amiral Laurent de Truguet. Datée du 25 pluviôse
de l'an 4 de la République, elle est adressée aux administrateurs des Postes et Messageries. La distribution des
lettres étant passée de 2 à 5 dans Paris, cette amélioration du service ne donne pas satisfaction au Ministre :
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< Je vous observe que toin de présenter Àcun
avantaget il m'a paru jusqu'à présent apporter de la
lenteur dans la remise des dépêcheq puisgue je reçois
en cinq époques du jour ce que je recevais en deux.
Cet arrangement a encore I'inconvénient de ne
présenter que partiellement les correspondances des
différents ports de la République, qui ont entre eux des
relations intimes et qu'il est impoftant que je reçoive à
la fois pour comparer les opérations faites sur divers
points de la République et qui tendent toutes à un but
commun. Il met aussi de la lenteur dans
I'enregistrement et les renvois. Enfin, il paralyse les
travaux de mes bureaux et nuit à la célérité et à la
précision des opérations de rùon département. Je vous
prie de bien vouloir faire remettre mes leftres, comme
par le pass| aux agents qui en sont chargés depuis
très longtemps >.

Trois situations différentes qui nous rappellent que les réclamations à l'encontre au service postal ne datent pas
d'aujourd'hui et qui traduisent la difFiculté de gestion et d'organisation d'un service très important pour le citoyen
et l 'État. I

Jean-Claude LABBÉ
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r  La carte de Noël 2O11 de PHILAPOSTEL.
Chaque année, PHILAPOSTEL propose à ses adhérents,
une carte postale évoquant Noë|.  Cel le de 2011 est la
25è de la sér ie.  Pour cette édit ion, i l  a été demandé
une i l lus t ra t ion  or ig ina le  à  Pat r i ck  Hamm,  b ien  connu
des col lect ionneurs de caftes postales modernes. La
carte est imprimée avec dorure à chaud, El le est
proposée au pr ix unitaire de 3 € (  +port  0,60 €).
L ' i l lustrat ion de la carte a été décl inée sous forme de 2
t imbres personnal isés au tar i f  << let tre pr ior i taire :
un  Mont imbreamoi  e t  un  ld t imbre  (pour  les
professionnels).  Le lot  des 2 t imbres est proposé au
pr ix  de  3  €  (+  por t  0 ,60  €) .
Commandes avec chèque à PHILAPOSTEL Service
cartophi l ie -  142 AVENUE DU GENERAL DE GAULLE -

33520 BRUGES.

I PHILAPOSTEL Aquitaine a tenu son 4ème
salon dans les locaux de La Poste de Bordeaux Bonnac
les 8 et 9 décembre 2011, Des col lect ions ont été
présentées aux mi l le post iers travai l lant sur le si te :
cartes postales sur les pompiers de Bordeaux, histoire
du Père Noël et  act ion de La Poste vers les enfants qui
écr ivent au Père Noë|,

r  PHILAPOSTEL Pays-de-la-Loire fête te 60è
anniversaire de PHILAPOSTEL en organisant les 18 et
19 févr ier 2012 une exposit ion régionale à Missi l lac
( 4 4 ) . C o n t a c t :  C h r i s t i n e  D a r l e t  -  3  H A M E A U  D E S
PINSONS - 44780 MISSILLAC.

r Jean-Claude LABBÉ a << la poste col tée au
corps >>. Dans un long art ic le paru dans un quot idien
local Jean-Claude Labbé évoque sa passion pour la
phi latél ie qu' i l  a pu conjuguer avec son act iv i té
professionnel le au centre de tr i  de La Poste de Caen. À
l 'occasion du centenaire de l 'hôtel  des Postes
dl lençon, Jean-Claude a reconst i tué dans la Hal le au
Blé de cette vi l le,  un bureau de poste des années 20.
L'art ic le évoque les aspects très var iés de sa col lect ion
centrée sur le métier oostal .

.<l
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r  Pierre FALLOT nous a
quit tés le 1O décembre.
I l  avait  83 ans et étai t  une
grande f igure de la phi latél ie
française. Très engagé dans
l 'associat i f ,  i l  avait  été président

des groupements Bourgogne-
F r a n c h e  C o m t é  e t  H a u t e
Normandie de la Fédérat ion. I l  avait  vu ses effof ts
récompensés par une plaquette Biscara (1977) et une
médai l le Dole (1983).  Vice-président de PHILAPOSTEL,
i l  avait  part ic ipé act ivement à la mise en place des
stages de formation phi latél ique de l 'associat ion et écr i t
de nombreux ouvrages phi latél iques, Éclect ique, i l  avait
touché à toutes les types de col lect ion, étai t  juré
internat ional thématique et membre correspondant de
l 'Académie de Phi latél ie.  Toutes nos pensées vont à
Ével ine, son épouse et à toute sa famil le.

r  Le Mai l  AÉ à Trégunc. À l 'occasion de la 59è."
AG de PHILAPOSTEL (Trégunc),  un concours de mai l
art  a réuni 30 part ic ipants, Les æuvres présentées ont
été remises le 6 octobre à l'Adresse Musée de La Poste
à sa directr ice Mauricette Feui l las par le président
François Mennessiez.

I  Formation. Un stage de perfect ionnement

organisé par des bénévoles de PHILAPOSTEL aura l ieu
en mars ou avr i l  en un l ieu à préciser.  I l  sera dest iné
aux adhérents qui souhaitent amél iorer leurs
col lect ions déjà présentées en exposit ion. 15 à 20
part ic ipants sont nécessaires pour que le stage ai t  l ieu,
Date l imite des inscr ipt ions :  25 janvier 2012. Contact :
Bernard Lherbier - I ALLEE DOMREMY - 45560 ST
DENIS EN VAL (blherbier@wanadoo.fr).

r  Remerciements. Tous les remerciements de
l'équipe de La Gazette et du CA de PHILAPOSTEL vont
à Patr ick Bleau qui a conçu gracieusement la
couverture de ce numéro soécial .

r  Le quiz.  Vu le peu d' intérêt manifesté
pour cette forme d'animation, l 'expérience
du quiz est abandonnée. Tous les
gagnants des jeux recevront un lot .
S o l u t i o n s  d u  q u i z  d u  1 4 9  :  t / b , 2 / b , 3 / a .

I Les mots croisés et les petites annonces.
Dans ce 150e numéro de La Gazette soécial 60"
anniversaire, vous ne trouverez ni  mots croisés, ni
pet i tes annonces par manque de place. Les pet i tes
annonces envoyées pour ce No, la solut ion des mots
croisés du No 149 et une nouvel le gr i l le sont di f férées
a u  N "  1 5 1 .
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Les ÉmssroNs DU
1ÉR rRlmEsrRE 2012

9 janvier - L'année du dragon
Création de Zhongyao LI
Mise en page dAurél ie BARMS
Valeur faciale :  bloc de 5 t imbres à 0,60 €
Mode d' impression :  hél iogravure
Premier Jour :  Paris,  les 6 et 7 janvier

16 janvier -  Bloc Cæur
Créat ion de Adel ine ANDRÉ
Mise en page dAurél ie BARRAS
Valeur faciale : TVP
Mode d' impression :  hél iogravure
Premier Jour :  Paris,  les 13 et 14 janvier

23 janvier - Carnet Impressions de reliefs
Création et mise en page de PATTE et BESSET
Valeur faciale :  TVP
Mode d' impression :  hél iogravure
Premier Jour :  Paris,  les 20 et 21 janvier

ilffigffiffiffi
Wffiffiffiffiffi

6 février - Edward Hopper
Création d'Edward HOPPER
Mise en page de Sarah LAZAREVIC
Valeur faciale :  1,45 €
Mode d' impression :  hél iogravure
Premier Jour : Paris, les 3 et 4 février

13 février
La grande mosquée de Paris
Créat ion, gravure et mise en page

de Yves BEAUJARD
Valeur faciale :  0,60 €
Mode d' impression :  tai l le-douce
Premier Jour :  Paris,  le 11 févr ier

13 février
Carnet Dites-le avec des fleurs

0.60 €

2O février - Henri Queuille
Création, gravure et mise en page
de Sarah BOUGAULT
V a l e u r f a c i a l e :  1 €
Mode d' impression :  tai l le-douce
Premier Jour :  Paris et Neuvic (19),
les 17 et 18 février

Création et mise en page de Séverin MILLET
Valeur faciale : TVP
Mode d' impression :
Premier Jour :  Paris,  les 10 et 11 févr ier

FRAI ' JcE  i . 00  €

q ,  l 1 l  \ l t l  Q t  I  I  l 1  I  I  r r  i , ; , ,

5 mars - Bloc Copenhague
Création d'Olivier AUDY
Mise en page de Valér ie BESSER
Valeur faciale :  2,40 €
Mode d' impression :  hél iogravure
Premier Jour :  Paris,  les 2 et 3 mars

9 mars - Carnet PoÊraits de femmes I

Créat ion et mise en page d'Ét ienne THÉRY
Valeur faciale : TVP
Mode d' impression :  hél iogravure
Premier Jour :  Paris,  le 8 mars

25 mars -  Moul ins
Créat ion et mise en page de Marie-Noël le GOFFIN
Valeur faciale :  0,60 €
Mode d' impression :  hél iogravure
Premier Jour :  Paris et Moul ins, les 23 et 24 mars

2 avril - Bloc Chemins de Saint-Jacques de
Compostelle
Création et mise en page dîndré LAVERGNE
Valeur faciale :  3,08 €
Mode d' impression :  hél iogravure
Premier lour : Paris , Vézelay, Le Puy et Arles,
les 30 et 31 mars

^
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NOUVEAUTE

Qu?st-ce-que la Bibliothèque en ligneYvert &Tellier ?
Le e  ca ta logue es t  un  nouve l  ou t i l  m is  à  1a  d ispos i t ion  du  phr la té l i s te
pour  consut le r  sur  son ord ina teu '  tou t  ou  par l ie  de  I in tegra l iLe  des
r  a l r lno , rÊ \  dÊ cn tâ l i . rn  dcS t i rnbreS YVet t  e t  Te l l ie f  l l  sc  n récen le  sor  rç
la forme d'un l ivre virtuel à feui l leter, offrant à 'ut i l isateur 

un contexte
ao 'eah le  oo .  r r  consr r l te r  l ' e r -<er rh lp  dp , ,  ca ta lnnr rpq  c {e  CoIa t ion  toUt  en
assurdnt  Jne  f lu io i te  except 'o lne l le  e t  une qùa l i te  de  lec tu re  op t im isee

la Bibl iothèque en l igne combine la simplici té du l ivre
e t  les  avantages  du  mul t iméd ia

grâce à  de  nombreuses  fonc t ionna l i tés .

Comment accéder àla Bibliothèque en ligneYvert & Tellier ?
P n r r r  n o r  r r r o i r  c n n c r r l t c r  p n  l i n n e  v n r  J q  n ' â . h Ê t ê 7  n . .  l ' ^ " , . -  - ^  - - i --  . 7 , - '  - . ' -  r d )  r v u v r o 9 q  r r o r )

vous souscrivez à un abonnement sur YVERT.COM oour une durée
déterminée Vous pouvez  a lo rs  consu l te r  la  b ib l io thèque sur  un
ordinateur ou que vous soyez en vous connectant à votre compte

Avec la Bibl iothèque en l igne, n'attendez plus la sort ie de la version
pap ier  de  nos  ca ta logues  ;  vous  en  aurez  lêxc lus iv i té

15 jours  avant  leur  paru t ion .

1 Chargement ultra-rapide : les pages so.rr ore-cf 'a.gees au iur
I  r  e t  à  mesure  de  vo t re  u t i l i sa t ion  pour  vous  assurer  une nav iga t ion

f lu ide  e t  a isée

- )  Moteur  de  recherche :  à  re ( . te r the  na  jamais  e te  aus
Z o  f a c i l e .  P r e d i c t i l ( l o r o o o s e  l e s  m o r s  d e s  l a  s a i s i e  d e s  2  p . e m i e
caractères), notre moteur de recherche vous suggère les mots se
t rouvant  dans  vo t re  ca ta logue La  ienet re  de  resJr la t  vous  ind ique es
ô (  ( '  t t t c l (  ê ç  l r n r  r \ / é Ê ç  f l â ô ê  n r .  n r n o  I n  < i m n l o  r l  r  . ' J f  l e  f é S U l t a t  S U f f i t  à

vous rendre directement à la page recherchée Le moteur de recherche
ne se  conten te  pas  de  t rouver  les  résu l ta ts ,  i l  l es  sur l igne  dans  la  page
Vous pouvez aussi rechercher les numéros des t imbres

t  Feu i l le tage à  la  vo lée :  L isez  e t  tourne . /  les  pages  oes  cara logL<
J  o  comme s ' i l  s 'ag issa i t  d 'un  vér i tab le  l i v re  en  pap ier  Parce  que
suppor l  pap ie r  es t  encore  cher  à  chacLr r  de  nous ,  noJs  avons  dec  de  de
garder  ce  l ien  à  la  t rad i t ion

A Zoom 25Oo/o :  D 'un  s imp le  c l i c ,  vous  pouvez  à  tou t  moment
'1  o  agrand i r  n ' impor te  que l le  zone.  VoJS vous  deo lacez  dans  la  oage
d 'un  s imp le  mouvement  de  sour is  Un zoom ln tu i t i f ,  f lu ide  e t  per fo rmant
à la fois Paramétrez vous-même l 'ampleur du zoom

E A ler tes  nouveautés  :  ldea l  pour  les  themar is tes ,  ce t te\
Jr  fonct ionnal i te  vous permet dêtre aer te dès que nous sonme
informés de la sor t ie  d 'un t imbre correspondant  a des cr i tères que vous
avez définis

A Ultra-compatibil i té : Parce que chaque personne possède un
\Jo ord inateur  unique,  nous avons cherché le moyen d 'êt re le  p lus
compat ib le possib le La Bib l io thèque en l igne est  donc 100% compat ib le
avec tous les navigateurs Internet, sur Windows, Mac et bientôt Linux
Aucune insta l la t ion n 'est  requise,  tout  se oasse sur  in ternet

Nouveautés:
Les catalogues des nouveautés
+ Complément mensue

Tout en un :
Les I  7 catalogues Yvert  & Tel l ier
+ es catâlogues des nouveautés
+ Comp érnent mensuel

29€eo,un

Abonnements au service :
Nous vous Drooosons
3 formules d'abonnement

Le Supplément mensuel des
nouveautés:
Inc lus  dans  l 'abonnement  nouveautés ,
vous  re t rouverez  un  bu l le t in  mensue l  qu i
reper to r ie  tous  les  nouveaux t imbres  du
monde

Catalogues:
Les I 7 catalogues Yvert & Tell er
-  les catalogueq des ioLvedutes

79€,un

Prof i tant  d 'une grande l iber té de format ,  ce bul le t in  montre a ins i
les ser ies completes mais aussi  les b locs dans une haute déf in i t ion,
imposs b e à reproduire sur le papier Couplé aux alertes des nouveautes,
c'est un outi l redoutable pour tous les thématistes

< Plus d'info:
Flashez ce TAG

gg€/an
l ieu de 108€eo)

Pr ix  ind iqués  va lab  es  lusqu 'ôu  3 l  mars  2011
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